
Le nouvel Etat d'Israël est-il viable ?
La Palestine après la guerre judéo- arabe

Lausanne, le 12 mai.
Le 15 mai 1948, le mandat britanni-

que en Palestine prenait f i n  et à cette
date le nouvel Etat d'Israël était o f f i -
ciellement et solennellement proclamé.
Le territoire d'une superficie de 20,000
km2, comprend la région côtière jus-
qu'en Egypte , la Galilée, une partie du
bassin du Jourdain et le désert du Ned-
jel qui s'étend jusqu 'au gol fe  d'Akaba.
La population s'élevait au 30 j uin 1949
à 1,012,000 habitants, Ju i f s  pour les
neuf dixièmes, mais le nombre d'immi-
grants apportera encore de grands
changements à la situation démogra-
phique du pays.

A peine né, le nouvel Etat a dû en-
trer en lutte pour sauvegarder son in-
dépendance et son intégrité territoriale.
Il n'a donc pu entreprendre dans le
calme l'organisation de sa vie écono-
mique : création de routes et chemins
de f e r , construction d'usines et de f a -
briques, exploitation rationnelle du sol
et réorganisation de ses finances et de
son commerce extérieur. De graves pro-
blèmes se sont posés dès le début et qui
se compliquent encore du fai t  des mil-
liers d'émigrants qui entrent chaque
mois en Israël.

Immigration.

Car c est la, sans doute, la question
la plus urgente à résoudre, mais aussi
la plus di f f ic i le .  Pour des raisons poli-
tiques faciles à comprendre, le gouver-
nement ne peut refuser l'entrée aux
milliers d'émigrants qui se présentent
à ses frontières : 380.000 se sont déjà
établis depuis 2 ans, venant de tous les
pays d'Europe et même du monde en-
tier. La population a doublé et rien ne
fa i t  prévoir que ce f lo t  continu va ta-
rir. Au contraire, 80.000 Ju i f s  irakiens
et un nombre incalculable de Ju i f s  du
Yemen n'attendent que les moyens de
transport pour entrer en masse en
Israël.

Ce sont ainsi des dizaines de milliers
d'immigrants, la plupart sans ressour-
ces, qu'il f au t  accueillir chaque mois et
auxquels il f au t  fournir pain , logement
et travail , sans compter les milliers
d'Arabes réfugiés qui vivent dans des
conditions extrêmement misérables :
un lourd fardeau pour un nouvel Etat
qui avait déjà sa part de d i f f icu l tés .

Dans ces conditions, Israël peut-il
vivre en tant qu'entité économique ?
Peut-il , si quelques années de paix lui
sont accordées , s'organiser et se créer
une place parmi les nations du monde?
C'est ce que nous allons essayer d'ana-
ly ser dans les lianes qui suivent.

Quelle est la situation économique

actuelle ?

Des finances déséquilibrées par la
guerre — et qui le resteront tant que le
pays vivra sur pied de paix armée —,
une balance commerciale déficitaire ,
peu ou pas de ressources naturelles ,

une agriculture dépendant de l'étran-
ger pour son équipement et ses machi-
nes, des industries, viables sans doute
et certaines prospères , mais encore à
leurs débuts et enfin une inflation
consécutive à deux guerres (1939-45 et
1948-49) qui désavantage les produits
que le pays pourrait o f f r i r  sur le mar-
ché mondial, ceci d'autant plus qu'ils
arrivent à un moment où le règne du
vendeur est passé et où l'acheteur re-
devient l'arbitre des transactions.

(Suite oa.se 3.) M.-L. LANDRY.

Excursion à IsphaanLes gr ands rep ortages
de « L 'Impar tial * ancienne capitale de la Perse, ville qui vous donne un instant

la vision de l'Orient mystérieux et mirifique...

Le célèbre po nt d'Isphaan , extraordinaire ouvrage d' art datant de 1660, et
qui f u t  construit par le shah Abbas.

VI
(Voir « L'Impartial » des 14, 15, 24, 26

avril et 3 mai .)
Isphaan, mai 1950.

Allah — toujours lui — a décidé que
les avions ne m'étaient pas favorables
dans le ciel iranien. Tout d'abord la
compagnie qui fait le trafic avec l'Af-
ghanistan a suspendu momentané-
ment ses services. Et en Orient , le
temps ne compte pas davantage que
dans l'au-delà... Ce qui fait que per-
sonne ne sait jusqu 'à quand se prolon-
gera cette suspension de service. En-
suite, et alors que j ' avais retenu une
place dans l'avion qui fait chaque jour
la navette entre Téhéran et Isphaan,
j' eus la désagréable surprise d'appren-
dre , en allant chercher mon billet , que
celui-ci avait été revendu à quelqu 'un
d'autre.

Tant pis. On devient fataliste par
nécessité , dans ce pays. Puisqu 'il en est

ainsi — et malgré qu 'on me décon-
seille fortement ce projet qui ne pour-
ra me valoir , affirme-t-on , qu 'une
grande fatigue et des difficultés sans
nom — je décide de faire le voyage

bonise au bord de la route. Il n en res-
tait que la carcasse. Enfin , quatre cars
immobilisés par des pannes , comme
autant de jalons sur le chemin, qui
nous' enseignaient que nul ne connaît
l'étape de sa journée...

A midi , nous avons fait une halte
au bord d'un ruisseau. Une sorte d'au-
berge-relai est installée en plein air :
quelques chaises, deux tables, une as-
siettée de riz pour chaque voyageur,
un . verre de thé et voila. A noter que
le grain de riz n'est pas le même que
chez nous et qu 'il est long d'un cen-
timètre environ. A remarquer aussi
que le riz étant un plat national on
l'accommode à toutes les saucés. ' ,1 - n

Mes compagnons d'aventurés" sont
tous des indigènes. Pas un ne connaît
le français , évidemment, et je n'ai ap-
pris jusqu 'ici de l'iranien que deux
mots : « na » qui veut dire non. Et
« balei » qui signifie oui. Ce qui ne per-
met pas de longues conversations I
Mais ils manifestent une amabilité tou-
chante à cet étranger égaré parmi eux.
Quand j e sors une cigarette ils s'em-
pressent pour me l'allumer et à tour
de rôle ils me sourient, me font des
gestes d'amitié , essaient de baragoui-
ner quelque chose que je ne saisis
pas...

(Voir suite page 7.)

La Mosq uée du shah Abbas, à Isphaan

On vient d'organiser dans la petite
ville de Kitzingen, près de Wurzbourg,
en Franconie, une compagnie de pom-
piers, se composant uniquement de
femmes. Le commandant (masculin)
qui en est l'animateur, explique que
les hommes ne sont plus sérieux... par-
ce qu'ils ne connaissent que le sport.
« Les femmes ont toujours prouvé , dé-
clare ce galant homme, qu 'on pouvait
compter sur elles. Pour cette raison ,
elles peuvent également faire leurs
nreuves comme nomniers. »

La fe mme est plus sérieuse
que l'homme : elle peut

donc f aire ses preuve s
comme pompier !

La Suisse menacée
Il y a dix ans

Souvenirs de la 2me mobilisation générale de mai 1940
(Corr. part , de « L Impartial »)

Berne, le 12 mai.
Des centaines de milliers de

citoyens suisses se remémorent, ces
jou rs-ci , les événements tragiques d'il y
a dix ans. Le 10 mai 1940, au moment
où trois nouveaux pays amis, la Hollan-
de, la Belgique et le Luxembourg étaient
envahis par les troupes d'Hitler , sous
prétexte que leur neutralité devait être
« protégée », le Conseil fédéral , sur la
proposition du gënéra.l, ordonn a pour
le samedi 11 mai — la veille de Pen-
tecôte — à 9 heures, la mobilisation

générale de l armee suisse « étant don-
né les modifications profondes qui se
sont produites sur le front occidental,
pour pouvoir être prête à toute éven-
tualité et faire face à toute menace de
quel côté qu'elle vienne, conformément
à la volonté absolue de la Confédéra-
tion ». Avant la mobilisation, qui s'est
accomplie méthodiquement et calme-
ment, les permissionnaires avaient été
rappelés à leurs états-majors et à leurs
unités en campagne.

« Méfiez-vous des nouvelles
sensationnelles... »

Le président de la Confédération ,
qui était alors M. Pilet-Golaz, lut à la
radio une proclamation du Conseil fé-
déral mettant le peuple en garde con-
tre toute inquiétude et nervosité et sur-
tout contre les faux-bruits : « Méfiez-
vous des nouvelles sensationnelles. La
guerre des nerfs est la plus dangereu-
se. Gardez devant les bruits fantasti-
ques et sournois votre sens critique. »

(Voir suite page 3.)

/ P̂ASSANT
C est dimanche la Fête des Mères...
Bel anniversaire que chacun d'entre nous

célébrera avec joie et ferveur. Car, en cette
journée-là, comment un flot de reconnais-
sance ne monterait-il pas vers celles qui
sont à la fois le sacrifice et l'amour, l'ange
du foyer et la lumière d'un monde trop
souvent obscurci par les craintes et souf-
frances du moment ?

— Excellente idée que de fêter les ma-
mans, me confie l'une d'elles. Mais ne
croyez-vous pas que des célébrations de
cette nature ne sont pas un peu à double
tranchant ? Que d'enfants qui ce jour-là
se précipitent vers leur mère les bras char-
gés de fleurs et qui le lendemain n'y pen-
sent plus, reprennent leurs habitudes, se
calfeutrent dans leur égoïsme et oublient les
mamans ! Un jour par an, c'est magnifi-
que... Mais pourquoi ne pas faire durer la
joie ? Pourquoi croire qu'on a payé sa det-
te d'un coup ? Et pourquoi ne pas tenter de
« délayer » ou d'étendre le rayonnement de
cette fête en ces petites attentions et gen-
tillesses quotidiennes qui sont la douceur de
la vie et la chaleur du coeur ? Je ne suis
pas contre la Journée des Mères, vous pen-
sez bien ! Mais j e voudrais que ce
soit un perpétuel départ et non
une arrivée, comme au Tour de Suisse
ou au Tour de France, dont on ne reparle
au'un an aorès.

Evidemment certains trouveront cette
maman un peu exigeante .Moi je la com-
prends...

D'autre part un papa m'a dit à peu près
ceci :

— Excellente idée que les négociants en
cigares et tabacs des Montagnes neuchâte-
loises ont eue d'associer au 14 mai les
pères et ce par des étalages ad hoc sous
le slogan connu : « Journée des Mères, mais
n'oubliez pas le papa ! » En effet, puisque,
selon la formule « Dites-le avec des
fleurs ! » on fleurit et gâte nos compagnes,
on peut bien le « dire*» avec des cigarettes
ou des cigares au paternel qui, lui aussi,
contribue au bonheur de la famille et en
demeure le chef responsable. Les mamans
se promèneront dans les roses et les papas
s'en iront en fumée ! Comme ça personne
n'y perdra rien et la sacro-sainte égalité
sera maintenue. En revanche et avant que
mon « bout » ne s'éteigne je voudrais bien
qu'on précise aussi qu 'actuellement les pères
de famille ont un rare mérite. Celui de lut-
ter durement aussi bien pour assurer la
matérielle de leur petite tribu que pour
maintenir une discipline relative dans le
bataillon enjuponné ou engarçonné qu 'ils
commandent. Jamais la jeunes se n'a fait
preuve de sentiments d'indépendance aussi
caractérisés. Et j amais les « vieux » n'ont
eu autant de peine à se faire obéir...

Voua ce que m'ont conté mes deux in-
terlocuteurs.

Fêtons donc les mères, mais n'oublions
pas les pères...

Qu'on les gâte, les premières, avec des
fleurs ou des douceurs; les seconds au moyen
de Burrus ou de Havane et qu'on se sou-
vienne qu'un jour c'est bien mais que tou-
jour s c'est mieux !

I* père Piquerez,

L'humour de la semaine

— Voilà au moins un endroit où le disque aéra observé /._

Stop! morilles !...

avec les autocars qui transportent les
indigènes. Bah ! que risque-t-on ? D'ê-
tre secoué pendant les 9 à 10 heures
que dure le trajet ? La belle affaire...
J'en ai vu d'autres, et ça n'est pas
pour m'effrayer.

Le prix de la course est modique :
18 tomans pour 350 km., soit 15 fr.
suisses environ. On part au petit ma-
tin . Sur 80 km. environ , la route est
asphaltée. Mais après Kum (ville sain-
te : dans la mosquée magnifique re-
pose le corps de Fatma, fille du pro-
phète) , c'est une autre paire de man-
ches. Route en mauvais état , caillou-
teuse , ravinée et ce seront sept heu-
res de poussière que j 'aurai à avaler.
Quand une auto dépasse notre car ,
nous en avons pour trois bonnes mi-
nutes avant d'y voir clair dans la
poussière qu 'elle a déplacée. Ce qui
n'empêche pas notre chauffeur de
fnnr.er

Le paysage est monotone. Désertique
ou montagneux, il donne presque tou-
jours l'impression d'un manque total
de vie. Parfois nous croisons une ca-
ravane de chameaux. Parfois un trou-
peau de quelques centaines de mou-
tons mange on ne sait trop quoi dans
ces étendues sans végétation. Ou ce
sont des gazelles qui se sauvent, apeu-
rées par le bruit du moteur. Ici et là
des nappes de sel recouvrent la terre
brune , et l'on dirait les dernières ta-
ches de neige , quand le printemps fi-
nit de chasser l'hiver.

Pour encourager les voyageurs et
maintenir leur moral , les motifs ne
manquent pas. J'ai noté , sur le seul
chemin de l'aller : un autocar pareil
au nôtre retourné fond sur fond dans
un ravin. Un indigène dormait sur le
toit... Un autre car complètement car-

f f »  
^De notre envoyé spécial j

Chartes-Andr é NICOLE I

Logique féminine
— Maintenant, j ' en ai assez d'être

ta femme : je vais retourner chez ma
mère et demander le divorce...

— Très bien , voici le montant du
billet , simple course, bien entendu.

— Ah ! Et comment ferai-je pour
revenir ?

Sortie d'exposition
Parlant du portrait d'une actrice

célèbre par un peintre à la mode, l'une
des plus jolies et des plus spirituelles
femmes de Paris s'est écriée :

— J'ai dû chercher longtemps avant
de ne pas la reconnaître 1

Echos



Nous cherchons

Oécotteurs
Poseurs de cadrons
Remonteurs de lissages

Ouvriers qualifiés pour pièces soignées, en fabrique
seulement. Prière de s'adr. à MM. Louis ERARD
& FILS, 1G1 rue du Doubs.

MAISON DU PEUPLE - la Chaut (h ronds !
SAMEDI 13 MAI 1950, à 20.30 hres

Oastspiel der beliebten Wiener-Oneretten BQhne Zfirich

„Grâfin Marisa"
Emmerich Kalmàns Meister - Opérette

Régie : Charly Hochsiadt
Musikalische Leitung : Kapellmeister B. Zaczkowski

1 Tanzleitung : Mâdy Erl
In den Hauptrollen : Julia Bodmer, Friedl Si'eg, Qilda Prince, Charly

Hochstâdt , Karl Kohlheimer, Paul Belak , Marcel Barth , u.a.m.
Eigenes Orchester - Grosses Walzer - Ballet

Dekorationen : A. Isler Zurich
Kostilme : F. Hammel Zurich

1 Après le spectacle : GRANDE SOIRÉE DANSANTE conduite par le

réputé Orchestre D A I N T Y - C L U B
Location chez Mme GIRARD , mag. de cigares, 68, rue L.-Robert , tél. 2.48.64

Prix des places : Fr. 5.50 - 4.50 - 3.50 - 2.80

Demoiselle de réception
est demandée par médecin-dentiste con
naissances de la machine à écrire e
notions de comptabilité indispensable

Offres sous chiffre B. B. 7467 au bureai
de L'Impartial.

Sféno-Jactylo
si possible bilingue , pouvant
îaire certains travaux de secré-
tariat , est demandée pour
place stable, dans commerce
de la ville..
Faire offres sous chiffre M. N.
6933, au bur. de L'Impartial.

Termineur
cherche encore quel ques séries de terminages 5'/4 à 13"
ancre. Travail sérieux garanti . Livraisons rapides*
S'adresser à Case postale 20762, Les Breuleux.

A remettre à Genève pour cas Im-
prévu ,
magasin très bien placé

HORLOGERIE - BIJOUTERIE
belle arcade avec arrière , reprise
marchandises et agencement :
Fr. 25.000.—
Ecrira sous chiffre 0.58133 X.
Publicitas, Genève.

Bon horloger complet
connaissant la pièce automatique et calendrie
serait engagé de suite par maison du vi gnobli
Travail assuré
Faire offres sous chiffre C. N. 7637, au bureai
de L'impartial

Jeune homme
débrouillard et décidé, ayant si
possible formation commerciale,
sachant conduire auto, trouve-
rait place intéressante pour
seconder le patron, évent. visiter
la clientèle.

Faire offres sous chiffre J. 1.7640
au bureau de L'Impartial.

f Machines à coudre
d'occasion
r

1 Bernina
dans un meuble en noyer

1 Singer
avec coffret , bâti bois

1 Bernina
électri que portative

1 Helvetia
à renversement

Ces machines sont révisées et instal-
lées pour repriser, billes sont livrées
avec une garantie écrites. Facilités de
paiement. En cas d'achat , les frais de
déplacement, par chemin de fer , sont
payés.

1 • H. WETTSTE1N
Seyon 16 - Gd ' Rue 5
Neuchâtel , tél . (038) 5.34.24s
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Garçon
de 15-16 ans , trouverait
emploi pour petits tra-
vaux à la Grand'Vy, fer-
me du Creux-du-Van.

Vie de famille et gage
à convenir.

S'adresser à M. Jean-
Pierre Bourquin , St-
Aubin , La Béroche.

7626
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( V O Y A G E U R
Fabri que et grand magasin de meubles et trous-
seaux demande un voyageur de première force !

; pour visiter la clientèle privée. — Faire offres
sous chiffre AS 6732 Là  Publicitas Lausanne

Jeune fille
pour aider au ménage et à
la cuisine est cherchée. Vie
de famille. Bons gages.

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 7610

Jeune fille
pour aider à la cui-
sine et au service
est demandée. ,

S'adresser au bu-
reau de L'Impartial.

7599

Boîtier
Tourneur à la main et
pantographe, cherche
place pour la boîte or

r ou métal. Libre de tout
s engagement.

J Faire offres sous chiffre
J. P. 7628, au bureau

¦ de L'Impartial.

Usine
possédant quel ques
presses et balancier
à friction , entrepren-
drait découpages ou
frappes.

Ecrire sous chiffre
P 10404 N , à Pu-
blicitas S. A., La
Chaux de-Fonds.

On cherche à em-
prunter la somme

\ de

PP. 10.000. -
Remboursement
suivant entente.
Bon intérêt.
Sérieuses garanties.
Faire offres sous
chiffre P.A. 7355, au
bureau de
L'Impartial .

C'est décidé !
nous nous fiançons diman-
che et nous allons demain
choisir nos A L L I A N C E S

chez

Richard fils
bijoutier

Kue Léopold-Robert 57.

Nous savons qu 'il a toutes
les grandeurs en stock et
quel les  sont sans soudure.

/ 5334

. 
: 
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Topolino
A vendre superbe occasion, comme
neuve. S'adresser au

Garage de l'Ouest
Numa-Droz 132 Tél. 2 24 09

BIANCHI
S 9, magnifique cabriolet 4 places,
2 portes , int . cuir , 4 cyl., 8 CV., à
vendre de confiance par particulier
Ecrire sous chiffre S. D. 7659, au
bureau de L'Impartial

Automobiliste*
_ Le problème du garage est résolu en adoptant «IKU».

L'AUTO-COAT est une housse étudiée spécialement pour
préserver volre voiture en tous lieux , contre les souillures ,
les égrati gnures et les intempéries .

L'AUTO-COAT est la bâche universelle imperméable à
l'air , étanche , indéchirable et non cassante. — Résiste au
froid et au soleil , très léger et souple. — L'AUTO-COAT
se montera et démontera en moins d' une minute. — Eté
comme hiver , le jour et la nuit  « IKU > est la protection
idéale. — Le prix est de Fr. 150.— - Fr. 300. \- ICHA.

Le tissu • IKU » est vendu aussi au m2, pour tous autres
usages.

Tous rensei gnements sans engagement par:

L. STEHLÉ, Pont 10, téléph. 2.54.75

CHAMBRE A COUCHER i
neuve de fabrique , en bouleau doré, belle présen-
tation , se composant de deux lits jumeaux , deux
tables de nuit , une coiffeuse avec glace spéciale ,
une armoire 3 portes dont celle du milieu galbée ,
2 sommiers avec tête réglable , 2 protège-matelas,
2 matelas fr. 1590.— le tout , livrée et installée
franco domicile, meubles garantis 20 ans , literie 10
ans. Pour visiter sans engagement , automobile à
disposition des intéressés.

Ameublements ODAC
FANTI & Cie, Grande-Rue 34-36, Couvet.

M ^srhiimQà<oW® m

W des remèdes chimiques combattant le rhu- /
1 mntisme , la goutte et la scia tique n'est J
Iffl généralement que de courte durée, mais A
Hl les sources thermales de Baden , célèbres H
JM depuis des siècles, vous apportent une gué- pi
(V rison durable. Prospectus par le bureau do I I
H# renseignements -Téléphone (056) 2 53 18 W

Demandez-nous devis sans engagement
Voyez nos devantures

r APour la Fête des Mères
Grand choix en

Fleurs coupées

Plantes fleunei et

Plantes vertes

chez M™ JEANNERET
fleuriste Numa-Droz 84
Tél. 2.18.03 suce, de Mme GLASSON I
Vente à l'étage
PRIX TRÈS AVANTAGEUX !V* J

L'Incomparable vernis
§mail américain. Durable, économique, résistant,
Pas de traces de pinceau. En général une couche
suffit. Demandez le prospectus au dépositaire :

DDOGUEDÏEPEPPOCO

Fr. ĴÊkk

Joli richelieu flexible , bien aéré en brun ou noir
Grand choix en chaussures Week-end

en brun , noir, daim, gris ou brun
Articles non perforés :

semelles cuir , dep. Fr. 29.80
semelles crêpe, dep. Fr. 28.80

Envoi sur désir V, paire à choix

§L̂  I B 
PL du 

Marche

Î\U I* r n ia ctiauH'\ IIIII Mu i» m de Fonot
Messieurs, portez nu- lO 'ies chai iSM M .

et socquettes fantaisie

¦
t H 14 MAI , FLEURISSEZ VOS MAMANS !!! • Grand choix de fleurs coupées • Piaules vertes el fleuries
f RIVIERÀFLÔR Mme Ziegenhagen «SS* m» s£
Leçons de guitare
B. ZANONI. ler-Mars 12a

Achetez , vendez ...
...échangez vos livres d'occa-
sion au magasin de la Place
du Marché 8a. Grand choix
Prix avantageux. Tél. 2.33.7.2

Montres, Réveils,
bracelets , glaces. — Répara-
tions garanties. — S'adresser
M. Abel Aubry, rue Numa-
Dro7 33. Tél. 2.33.71 H404

•fïnmlnâA avec agneaux
Kl ! l lV sont à vendre.

l iai  S'adresser à
Ul UMIU M.Emile San-
doz , Bas Monsieur 7. 7510

Remmailleuse
de lre torce cherche travail en
atelier ou à domicile. Libre de
suite. — S'adresser au bureau
de L'Impartial. 7617

Auto Ford
modèle 1946, 4 places , à ven-
dre d'occasion, avec plaque
et assurance payées pour
1950. — S'adresser au bureau
de L'Impartial . 7594

Moto ..condor"
complètement remise à neuf ,
réalésée, piston et carbura-
teur neufs, boîte à vitesses
Sturmey, commandes au pied ,
à vendre , bas prix. — S'a-
dresser à P. Kneuss, Eplatu-
res ja une 27. 759 1

Bois de feu. AïT
quartelage sapin rendu à do-
micile à fr. 27.— le stère. —
S'adresser tél. 8.41.02. 7651

Employée ds
« cuire , cherche place dans

bonne famille ou restaurant.
Ecrire sous chiifre Q. L. 7643,
.au bureau de L'impartial.

. iHe i!aine *fir
en

e
fa

tbrrt:
que ou autre. Libre de suite.

s'adresser au bureau de
L'imnartial. 7616

Poncnnn o cherche des heu-
I CI OUIIIJC res pour le mé-
nage et aider aussi à la
cuisine. S'adr. au bureau de

. L'Impartial. 7526

flacuommodages et
tricotages ffiSSÏÏÙ
15, au 2me étage.

Appartement SiCS
. .bains installée , quartier de

La Charrière , serait échangé
contre un même, dans quar-
tier opposé. Désirerais si
possible , petit atelier attenant.

Ecrire sous chiffre B. S. 7621
au bureau de L'Impartial.

A lnnon au c,êt 9- ler é,a 'IUUGI ge, très belle cham-
bre meublée, indépendante.
— S'y adresser. 7391

nhnmhi ip non meublee . au
UlldlllUI U 5me étage, est à
louer pour dépôt ou autre.
Tél. 2.13.60. 

fihamh pp meublée est à
UllalllUI C louer à personne
solvable. — S'adresser au
bureau de L'Impartial. 7418

LhaniDPe sieur solvable . —
S'adresser au bureau de

L'Impartial. 7572

UiiailluPB ZTer. — S'adres-
ser au bureau de L'imoar-
tial. 7523

A lnilO H chambre meublée ,
IUU CI indépendante. S'a-

dresser au bureau de L'Im-
partial. 7558

Poussette de jumeaux
est demandée à acheter d'oc-
casion. Très pressant. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partial. 7593

nppp aç inn A vendre l bu -UuuUdû lUI I .  reau ministre ,
2 paires pantalons homme ,
taille 46 et 1 aspirateur , le
tout en très bon état. — S'a-
dresser le samedi , dès 13 h.,
Promenade 5, rez-de-chaus-
sée, à gauche. 7543

A vendre C
ff^ux

à a?ec
four, émaillé blanc, état de
neuf , ainsi qu 'une grande ar-
moire de vestibule, démonta-
ble. — S'adresser Balance 17,
au 2me étage. 7540

Tourne-disque ™? tZ-
matique, à vendre pour cause
de double emploi. — S'adres-
ser D.rP. Bourquin 15, au

i 4me étage. 7615
Wp|n à vendre , léger, à choix ,
IDIU sur deux. S'adresser à

. . M. P. Gagnebin , Ravin 5.

: Mntn à vendre - 500 TT- 4
MU IU vitesses, re visé et réa-
lésé, taxe, assurance payées.
— S'adresser à M. Charles
Bôillat , Promenade 8. Télé-
phone 2.45.24. 7450

Pntanon combiné gaz bois ,
l Ulaycl émaillé , four gaz,

1 état neuf , à vendre. — S'a-
dresser Commerce 57, au 3me

. étage, à gauche. 7590

A UOnHuP Potager à gaz mo-
VCIIUI C derne , tour chaut-

fe-plat , état de neuf. — Offres
sous chiffre P. G. 7518 au bu-
reau de L'Impartial, ' ;



La situation
économique et socia 'e
dans l'Univers

Coup d'sll sur l'actualité

(Corr. part, de « L'Impartial *)

Hollande : Seul le café est encore ra-
tionné aux Pays-Bas. — Depuis le ler
mai, la répartition du charbon et le
rationnement du charbon domestique
et de la petite industrie ont été suppri-
més. Cette mesure était justifié e par le
fait que les stocks de charbon domes-
tique suffisent maintenant aux besoins
normaux de la population.

Actuellement, seul le café est encore
rationné aux Pays-Bas.

Suède : Beurre en poudre. — Après
plusieurs années de recherches dans un
laboratoire appartenant à un groupe
de laiteries à Vanersborg, sur le littoral
occidental de la Suède, on a réussi à
produire du beurre en forme de pou-
dre. Ce beurre a la qualité de ne rancir
jamais. On prévoit que le nouveau beur-
re deviendra bientôt un grand article
suédois d'exportation , notamment vers
les pays tropicaux. Il sera probablement
également utilisé à bord des navires
marchands et dans des camps militai-
res.

Etats-Unis : Plus de chaussures en
provenance de Tchécoslovaquie aux U
S. A. — Sur la demande des avocats
de VAssocation nationale des fabri-
cants de pantoufles et de chaussures
de sport , le haut commissaire améri-
cain des douanes a décidé de suspen-
dre toute importation de chaussures en
provenance de la Tchécoslovaquie tant
que les conditions du Tariff Act de 1930
ne seront pas remplies. Les chaussures
tchécoslovaques ne seraient pas décla-
rées à la douane pour leur valeur réel-
le et 11 existerait une « suspicion dc
dumping ».

— Indice de salaires et diminution
du chômage . — La moyenne du salaire
hebdomadaire pour l'ensemble des éta-
blissements aux Etats-Unis s'établit à
56,37 dollars en février contre 56,33
dollars en janvier, et 22 ,83 dollars de
moyenne pour 1938. La moyenne du sa-
laire horaire a été de 1,420 dollar con-
tre 1,419 et 0,645.

Le Bureau de statistique annonce
que le chômage est tombé de 12% aux
Etats-Unis en avril. Le nombre des
chômeurs est passé de 4,123,000 en mars
à 3,515,000 en avril.

Le nombre des salariés a augmenté
de 1,117,000 , ce qui est le niveau le plus
élevé des cinq derniers mois. En avril ,
58,668 ,000 travailleurs contre 57,551,000
en mars dernier.

Argentine : Hausse du prix du pain.
— Les boulangers ont décidé d'aug-
menter de 10 centavos par kilo le prix
de vente du pain, alors que le ministère
du commerce et de l'Industrie avait pro-
posé une hausse de 5 centavos seule-
ment.

Plus de 62 millions d'automobiles
roulent dans le monde entier. — Le 29e
recensement mondial des automobiles
vient de donner le chiffre record de
62 millions et demi de véhicules en cir-
culation dans 147 pays. En 20 ans, le
parc mondial s'est accru de 79% (52%
pour les voitures particulières, 192%
pour les camions) ; près de 18 millions
de cars et de camions circulent sur les
routes mondiales.

7,717,000 véhicules ont été construits
en 1949, dont 6,238,000 aux Etats-Unis,
ce qui constitue un record jamais at-
teint jusqu 'ici.

Ciironiis neuGiiâleloise
USif^' 

La production du tabac neu-
châtelois.

(Corr.) — La production du tabac
est légèrement en augmentation en
pays neuchâtelois où 9 producteurs
ont cultivé 1385 ha. de plantes de ta-
bac contre 1326 en 1948.

Le rendement du vignoble neuchâte-
lois.

(Corr.) — Il y a, en pays neuchâ-
telois, 2356 propriétaires de vignes pos-
sédant au total 85.859 ares. Us ont ré-
colté, l'an dernier , un total de 31.436
gerles et 625.460 kilos de raisin de ta-
ble.

La population du chef-lieu diminue.
(Corr.) — Le nombre des habitants

du chef-lieu a légèrement diminué.
Alors qu'il atteignait 27.684 à fin fé-
vrier, il est descendu à 27.475.

1144 arrestations en une année.
(Corr.) — Au cours de l'année 1949,

la police cantonale neuchâteloise a
procédé à 1144 arrestations, contre
1223 l'année précédente .

M. Jaccard retire son recours
M. Fernand Jaccard, entraîneur du

F. C. Cantonal, a retiré le pourvoi en
nullité qu'il avait formé au Tribunal
fédéral contre l'arrêt rendu le 8 février
1950 par la Cour de cassation pénale
du canton de Neuchâtel, libérant M.
Roger Armand, chroniqueur sportif de
la « Feuille d'avis de Neuchâtel » de la
prévention de diffamation envers le
recourant.

Le nouvel Etat d'Israël est-il viable ?
La Palestine après la guerre judéo- arabe '

(Suite et tin)

Triste tableau, à vrai dire et dont le
succès semble for t  compromis. Mais à
n'examiner que les fai ts , nous négli-
geons certains impondérables dont le
plus important est celui-ci : le pays ne
peut que doubler le cap ou disparaître.
Or, pour les Ju i f s  d'Israël , il n'y a pas
d'autre endroit au monde pour s'éta-
blir. Le maintien de leur pays est donc
pour eux une question de vie ou de
mort. Et pour qui connaît la force de
résistance et les qualités certaines de
ce peuple , on peut prévoir aisément que
tous lutteront jusqu 'à l'extrême limite
de leurs forces pour vaincre.

La balance des paiements

est déficitaire.

Parmi tant de problèmes qui se po-
sent, celui de l'immigration est certes
important , mais l'équilibre de la ba-
lance des paiements ne l' est pas moins.

Le déf ici t  du commerce extérieur est
considérable : 87 millions de livres
Israélites d'importations, contre 10,i
millions seulement d' exportations . Re-
levons cependant que parmi ces impor-
tations f igure un pourcenta ge impor-
tant d'équipement industriel et de ma-
tières premières qui représente , en fa i t ,
pour les années à venir, des investisse-
ments de capitaux nécessaires à un
pays en voie d'organisation économi-
que. Enf in , toutes ces importatio ns
n'appellent pas toujours un paiement
en monnaie étrangère : certaines sont
des dons, d'autres des transferts de ca-
pitaux sous forme de marchandises,
d'autres encore appartiennent en pro-
pre aux immigrants.

Les exportations invisibles : touris-
me, assurances, f re t  s'élèvent à 7 mil-
lions, mais exportations commerciales
et services ne représentent cependant
que 20 % environ des importations , un
niveau dangereusement bas.

En 1949, l'équilibre ne f u t  atteint, de
façon précaire et provisoire , que grâce
aux dons des Ju i f s  du monde entier
aux fonds  nationaux et aux commu-
nautés religieuses , grâce aux emprunts
intérieurs et grâce surtout au prêt de
$ 100 millions accordés par l'Export
Import Bank des Etats-Unis.

Comment combler le déficit ?

Qu'en sera-t-il à l'avenir ? Si l'immi-
gration se poursuit à la cadence ac-
tuelle , les importations ne feront
qu'augmenter : 10 millions de livres par
an pour 150,000 arrivants, a-t-on cal-
culé. Le service de la dett e flottante et
de la dette extérieure viendra dans un

an ou deux alourdir encore les char-
ges de l'Etat.

Le tourisme est fort  compromis si
Jérusalem reste une ville divisée. Les
exportations d'agrumes et spécialement
de citrons sont handicapées par la des -
truction du réseau d 'irrigation, fac-
teur essentiel à l'agriculture dans les
pays méditerranéens. L'industrie de la
taille des diamants, introduite en 194C
par des émigrés bleges et hollandais , a
pris un essor réjouissant , mais la con-
currence ayant repris, la lutte devient
i i f f ic i le .  Les industries chimiques et
pharmaceutiques, celles d'instruments
de précision sont de création trop ré-
cente pour agir efficacement sur le vo-
lume des exportations.

En résumé, il semble bien que pour
des années encore et comme par le
passé, Israël dépendra de l'étranger
pour au moins une bonne moitié de ses
dépenses. Car depuis 30 ans, et même
sous mandat britannique, la Palestine
ne couvrait que 40 % de ses charges , le
60 % restant étant fourni par des in-
vestissements ou des dons , accordés les
uns par raison commerciale, les autres
par raison sentimentale.

Or, chose étrange , depuis la création
du nouvel Etat d'Israël , l' apport de ca-
pitaux a fortement diminué. La colonie
juive américaine, à laquelle Israël avait
demnadé 500 millions de dollars en
demandé 500 millions de dollars en
1948 et 100 millions en 1949. C'est que
les temps ont changé : il ne reste plus
guère de grosses fortunes juives en Eu-
rope. Il n'y a même plus cette classe
bourgeoise qui était un ferme soutien
de la communauté israëlite. Les expé-
riences fâcheu ses fai tes pendan t la
guerre ont découragé les investisse-
ments à l'étranger. Enfin la tendance
socialiste-collectiviste de l 'Etat d'Israël
n'est pas fa i te  pour encourager les ca-
pitalistes désireux de placer leurs fonds
disponibles !

Voir la reprise des investissements de
capitaux étrangers : tel est le grand —
et le seul — espoir d'Israël. Que doit-il
tenter pour y parvenir , comment lutter
aussi contre l'inflation et répartir l 'im-
migration dans les d i f f éren tes  sphères
de production , c'est ce que nous exa-
minerons dans un prochain article.

M.-L. LANDRY.

Ce que seront les lêles du Centenaire de lYloiilreuH
Il y a cent ans un petit village de vignerons ..

(Corr. part , de < L'Impartial >)

Montreux, le 12 mal.

Voici cent ans, Montreux n'existait
pas. Sur l'emplacement de ce qui allait
devenir en très peu de temps l'une des
stations les plus connues du monde
entier, il n'y avait que de petits vil-
lages de vignerons, au charme agreste
et à l'architecture s'harmonisant ad-
mirablement au paysage.

Il y a un siècle que s'ouvrait à Mon-
treux la première pension. Depuis on
sait l'extension rapide que prirent le
commerce et l'industrie hôtelière sur
les bords de la Riviera suisse. Ce dé-
veloppement fut l'oeuvr e de plusieurs
hommes, qu 'ils aient été ingénieurs,
architectes, poètes, musiciens ou litté-
rateurs. Il convenait donc que les gé-
nérations contemporaines leur rendent
l'hommage qui leur était dû. C'est
ainsi que naquit l'idée de ces fêtes du
centenaire touristique de Montreux
que signalent à l'attention de la Suisse
et de l'étranger de charmantes affi-
ches représentant un couple dansant
sur les rives du Léman.

C'est le ler juillet que débuteront
les fêtes proprement dites bien que le
Rallye international des autocars et
la Fête cantonale des chanteurs vau-
dois aient été placés sous le signe de
cette manifestation. On prévoit une
cérémonie officielle pour le ler juillet
au cours de laquelle plusieurs person-
nalités dirigeantes du tourisme suisse
auront l'occasion de préciser l'impor-
tance de cette branche pour notre
économie et toute la part que orit
Montreux à son développement. A
cette occasion , un orchestre sympho-
nique Interprétera des oeuvres de mu-
siciens Illustres composées à Montreux.

Le même jour s'ouvrira une exposi-
tion du Centenaire qui durera plu-
sieurs semaines. On y groupera une
foule de documents retraçant l'évo-
lution et le développement de Mon-
treux en même temps que divers té-
moignages historiques d'un prix in-
soupçonné, dont des autographes, des
manuscrits d'hommes célèbres de l'his-
toire , des lettres et de la musique.

Les 15 et 16 juillet , deux mille par-
ticipante à un- imposant cortège défi-
leront dans les rues. Cette fresque ani-
mée de l'histoire de Montreux com-
prendra plusieurs groupes résumant
les diverses étapes de l'évolution de
la station. Dix corps de musique prê-
teront leur concours à cette vaste
fresque qui verra la participation de
plusieurs délégations des stations tou-
ristiques suisses et étrangères. Haut en
couleur , animé et pittoresque , ce cor-
tège constituera l'hommage populaire
et touristique à ceux qui firent Mon-
treux.

En août , une grandiose fête véni-
tienne déroulera ses guirlandes de feux
dans le célèbre golfe de Montreux , ce-
pendant qu 'en septembre aura lieu le
traditionnel « Septembre musical » qui
groupera divers solistes et ensembles
symphoniques parmi les plus célèbres
de l'heure. Immédiatement après —
soit durant le mois d'octobre — ce sera
un festival d'opéras italiens selon la
formule qui remporta un si grand suc-
cès en 1949. Ce seront vraisemblable-
ment des artistes de Milan qui prê-
teront leur concours à ce festival.

Enfin , un grand bal 1900 mettra le
point final à ces fêtes du Centenaire
qui suscitent déjà un grand intérêt
non seulement en Suisse, mais égale-
ment à l'étranger.

La Suisse menacée
Il y a dix ans

Souvenirs de la 2me mobilisation générale de mai 1940

(Suite et f in )

Un ordre du jour du général constate :
« Notr e armée est prête à accomplir son
devoir sur chacune de nos frontières.
Avec la dernière énergie, elle défendra
l'Indépendance du pays contre tout
agresseur, quel qu 'il soit... Les nouvelles
qui seraient répandues par la radio, par
tracts ou par tous autres moyens et qui
mettraient en doute la volonté de ré-
sistance du Conseil fédéral ou du géné-
ral doivent être considérées comme des
mensonges de .la propagande défaitis-
te. » Cet ordre du jour se terminait par
ces mots : « La consigne est simple :
demeurons calmes, forts, unis. C'est
ainsi que nous resterons des hommes
libres. »

La création des gardes locales
Le 14 mai, le Conseil fédéral recon-

naissant tout le danger que pouvait pré-
senter une attaque par surprise de la
part des Allemands, décida de créer par
communes, des gardes locales chargées
d'assumer .les tâches de la défense lo-
cale ; le recrutement se fit sans tarder.
Ce mardi 14 mai fut une j ournée noire.
Des informations suspectes sur des
mouvements de troupes allemandes à
notre frontière nord furent à l'origine
des faux-bruits concernant une atta-
que imminente contre la Suisse et de
la panique qui s'empara de certains
milieux de la population des régions
soi-disant menacées. U est dans la na-
ture de chaque service de renseigne-
ments que les nouvelles reçues soient
souvent contradictoires et de valeur
très diverse. Plutôt mobiliser et alar-
mer dix fois en vain qu'une fois trop
tard. Certaines informations qui, sans

doute, dans l'intention de tromper nos
services de renseignements, avaient été
colportées à travers la frontière et le
fai t que deux armées allemandes (Doll-
mann et List) comprenant quelque 30
divisions étaient concentrées dans la
Forêt-Noire, le long du Rhin et jusqu 'au
Vorar.lberg, ainsi que les réactions im-
prévisibles des Allemands nous obligè-
rent à rester vigilants et prêts à com-
battre.

Une nouvelle mise en garde
Le 15 mai, le Conseil fédéral lança

un nouvel appel mettant une fois en-
core la population en garde contre cer-
taines rumeurs d'origine équivoque qui
visaient à mettre en doute .la neutrali-
té de la Suisse. « Ces nouvelles, dit-il ,
qui tendent à provoquer l'inquiétude
et l'insécurité, sont absolument men-
songères. Elles nuisent à l'intérêt du
pays. » Le même jour , le commande-
ment de l'armée communiquait : « Tou-
tes les troupes ont occupé les positions
qui leur ont été assignées. Les positions
sur toutes nos frontières sont tenues
par des troupes puissamment armées.
Egalement à l'intéreur du pays; des for-
ces importantes assurent la sécurité du
territoire. La protection de la neutra-
lité et de l'indépendance de la Suisse est
assurée par la mise en place de toute
notre force armée. » L'étanger ne pou-
vait pas ne pas comprendre.

Pour arrêter le flot de ceux qui s'en-
fuyaient de Bâle et d'ailleurs, le Con-
seil fédéral se vit contraint, le 16 mal ,
d'inviter la population « à contribuer
activement au maintien de la force de
résistance suisse en gardant tout son
sang-froid et en observant une stricte
discipline dans l'intérêt du pays. Tous
les Suisses, hommes ou femmes, se fe-
ront un devoir d'apporter leur con-
cours à cette oeuvre de sécurité en va-
quant consciencieusement et dans le
calme à leurs occupations quotidien-
nes».

Détente
Nous savons aujourd'hui, d'après les

notes du chef de l'état-maj or allemand
d'alors, Halder, qu'au printemps 1940
l'Allemagne ne songeait nullement à
attaquer la Suisse. « Les mouvements
de troupes en réserve à proximité de
la frontière suisse, écrit le général von
Lossberg dans un livre paru récemment,
n 'avaient d'autre but que de tromper
l'état-major général français. »

Dans sa séance du 21 mai , le Conseil
fédéral constata une certaine détente.
Les rumeurs se firent plus rares, l'a-
gitation se calma. L'armée veilla à la
frontière, fidèle et muette, et déjà l'on
accorda de nouveau des permissions
pour la fenaison et pour le travail à l'a-
telier.

Chronique de la bourse
Obligations suisses bien soutenues. —

Lassitude envers les trusts ? — As-
surances toujours fermes , chi-

miques résistantes. - Etran-
gères délaissées. — A

propos des em-
prunts français.

(Corr. part , de « L'Impartial *)
Lausanne, le 12 mai.

Voici la bourse plongée dans les em-
prunts de conversion de la Confédéra-
tion annoncés récemment. Il est aisé de
prévoir leur réussite, malgré les condi-
tions d'emprunt, eu égard au fait qu 'u-
ne centaine de millions des emprunts
antérieurs ne pourront être acceptés
en conversion , puisque la limité a été
fixée à 300 millions seulement en regard
de 400 millions de titres échus. On n'at-
tend donc pas de changements de cours
importants.

• • •
Dans les actions , on remarque Ici et

là un peu de lassitude. Si les actions
de banque maintiennent facilement
leurs positions, il n'en est pas de même
des trusts où des déchets se sont pro-
duits. Les titres spéculatifs ont natu-
rellement été plus sensibles que les au-
tres, notamment I'Interhandel qui est
tombée au-dessous de 700 ; à ce pro-
pos, on comprend que des porteurs crai-
gnent d'avoir la patience d'attendre des
faits nouveaux face à la situation inter-
nationale actuelle ; en outre, il semble
bien qu'un découvert plus ou moins im-
portant s'est formé depuis quelques se-
maines ; aussi sera-t-il intéressant d'é-
tudier le marché à la prochaine liqui-
dation. • • •

Les valeurs d'assurances continuent
de garder les faveurs du placement et
gagnent encore des dizaines de francs ;
en revanche , les autres grosses valeurs,
celles de l'industrie chimique, se con-
tentent de demeurer très résistantes, ce
qui constitue déj à un succès.

• • •
Dans le compartiment des titres In-

dustriels, métallurgiques particulière-
ment, on constate un peu d'Irrégula-
rité, mais dans les deux sens avec des
écarts limités. Quant aux actions étran-
gères, elles restent dominées par la ten-
dance de leurs propres marchés, tout en
trouvan t chez nous un courant d'affai-
res plutôt dénué d'empressement. Après
son effritement, la Royal Dutch récu-
père quelques francs, parallèlement à
l'amélioration du florin billet ; mais le
florin-titres est encore bien bas.

• • •
On n'a pas manqué d'êtr e intéressé,

ces derniers jours , par les communiqués
reproduits de la presse française tou-
chant à l'affaire des emprunts fran-
çais émis en Suisse et non remboursés
conformément aux promesses souscrites
à l'émission. Il est regrettable que le
différend en question arrive dans le
domaine public, car les renseignements
ne sont pas touj ours donnés en entier
et de façon très claire ; et bien des ju-
gements se forment avec une partie
de la vérité seulement. Souhaitons que
les discussions en cours entre représen-
tants des deux pays mettent rapide-
ment un point final à cette-regrettable
sarence financière à laquelle on n'au-
rait certes pas voulu croire il y a onze
ans, lors de'l'émission des emprunts...

A l'extérieur
Le comte Sforza se rend à Londres

ROME, 12. — AFP. — Le comte
Sforza, ministre des affaires étrangè-
res, a quitté Rome par le rapide de
Paris pour se rendre à Londres, où 11
participera à la réunion du Conseil
Atlantique.

En Espagne, chute d'un autobus

De nombreuses victimes
MADRID, 12. — Reuter. — Entre

Prat de Compte et Cherta, aux envi-
rons de Tortose, dans la province d'Ar-
ragon, un autobus est tombé d'une
hauteur de 30 mètres dans un ravin.
Trois personnes ont été tuées et 22
blessées.

Un chasseur américain s'écrase
au sol

|~jg^"| Deux tués
TOKIO, 12. — AFP. — Un chasseur

américain « Mustang F-82 » s'est écra-
sé mercredi soir sur la base aérienne
de Itazuka (ile Kiou Siou) , alors qu'il
participait à des exercices. Les deux
membres de l'équipage ont été tués.

Epuration en zone soviétique
UELZEN (zone britannique) , 12. —

Reuter. — Selon une information de
l'agence DPA, des fonctionnaires du
gouvernement d'Allemagne orientale
qui se sont enfuis vers l'ouest et ont
atteint le camp de Uelzen, ont déclaré
que plus de 100 hauts fonctionnaires
de Sachsen-Anhalt ont été congédiés
« pour avoir appartenu à une organi-
sation d'espionnage». Us ont ajouté en
outre qu'une vague d'épuration était
menée à travers tous les ministères de
la zone soviétique.

L_a page économique et financière

Simple remarque

— Avez-vous remarqué comme elle
porte toujours des toilettes criardes ?

— Oui , mais rien d'étonnant pour
qui sait que son mari est sourd.

Echos
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SOUPERS AUX TR.PSS
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Menus spéciaux à l'occasion de la
Fêle des Mères

Mme Louis RUFER Téléph. 2.43.53

[ ap issier- ÊâcorMeur

DARBRE&Fiis
Crêt 2 Téléphone 238 30

hCmeaux - 04teMt>tes - Xifcric

; Domicile : Serre 36

j |lËr La Montagnarde

Tirs obligatoires
Samedi 13 mal 1950, dès 14 h. (bureau 13 h. 30)

Tous les militaires ne faisant pas partie d'une société de
tir sont cordialement invités. Se munir du livret de service
et de tir.

LE COMITÉ.

ŷ lÈf ' SocËété de tir L'HELViTIE

Tirs miiiiaires oigaioires
Dimanche 14 mal 1950 de 8 A 11 h.

Se munir des livrets de tir et de service. Tous les soldats
astreints au tir et qui ne font pas encore partie d'une so-
ciété de tir sont très cordialement invités.

LE COMITÉ

jillfl^ÉÊÉÊm W\ mk

Concert - Ambiance

" w m W B m a W r Ô  ^*ffiuflff \

Restauration soignée
Filets de perches
Petits coqs
et autres spécialités

Y\es\i\\AYi \y \k de i -Glane
Colombier

Restauration à toute heure
Menus soignés

Se recommande :
R. Diacon tél . (0381 6 33 62—. 

^Saison d asperges
Enfin les délicieuses
asperges de Chiètres sont là.

i L'HOTEL-RESTAURAUT du JURA
; vous invite pour ses spécialités

Asperges — Jambon de campagne
Poulets.

Se recommande : H. Kramer-Hurn l , Chiètres
Tél. (031) 9.47.11V / .

Café du Parc de l'Ouest
RUE DU PARC 46 ,

Excellente bière du Saumon i
Rheinfelden
Fondue - Croûtes au fromage \
Assiettes maison - Vol-au-vent , etc.

Se recommande: Camille Reullle
Téléphone 2.19.20 |

i

; I
i

De passage aux FRANCHES-MONT A GNES !
arrêtez-vous au I

[ ea~r \oovn

" Les Sommêtres " Le noirmont
Salles de thé modernes
Tous les jours : Crème Iraiche
Pâtisseries fines

Tél. 4.61.84
OUVERT Jusqu'à 23 h. 30 Famille AUBRY

Jimtill
Pantalons

mise
en

vente
d'un

grand choix
Nos prix t
Pantalon ^

sdaege ,rès 29.-
Pantalon Ẑn 31.50
Pantalon velocu0U 42.50
Panta lon tlsspu0,!;ni-é,é 47.-
Pan4alnn Golf , en velours
rdlI ldlUII  et en cirap, toutes

tailles , pour messieurs et
enlants.

Toujours la bonne qualité
aux magasins

JUVENTUTI
S. JEANNERET

-ffwf "
Meubles de cuisine,
Tables, Chaises,
Armoires, Cuisinières,
Frigos,

sont des objets rêvés à
repeindre et A embellir
avec l'émail américain

NU ENAMEl

Demandes le prospectus
au dépositaire : 6330

A vendre à Bevaix
1. Une maison familiale,

3 pièces, cuisine , remise,
cave et garage, chauftage
central , salle de bains,
avec un jardin potager.

2. Une maison familia-
le. 3 pièces, cuisine , remi-
se, grandes caves, atelier,
terrasse, chauftaae cen-
tral , avec un îardin pota-
ger.

3. 2 parcelles de terrain
de 120 et 240 m1 en nature
de jardin.

4 Un verger de 420 m'
avec poulailler.

Pour renseignements,
s'adresser à l'Etude D. &
A. Thiébaud, notaires,
Neuchatei. Téléphone
(038) 5 52 52. 7592

Elle n'est plus gênante
ïepuis la découverte d'un
procédé de contention qui ne
comporte ni ressort, ni pelote.
Avec un bandage opérant
l'obturation complète de l'an-
neau herniaire , vous rede-
viendrez normal.
Essais gratuits tous les Jours.

C E I N T U R E S
V E N T R I È R E S
pour tous les cas de ptôses,
descente, éventration, suite
d'opération chez l'homme et
chez la femme.
Fabrication soignée de
SUPPORTS PLANTAIRES ,
D'APPAREILS ORTHOPE-
DIQUES , JAMBES et BRAS
ARTIFICIELS , CORSETS ,
SAS A VARICES 3l

vëeÂe*.
Bandagiste. lé l .  3,14..'»i
Saint-Mauric e 1. -Neuchâtel

Jeune homme
libéré des écoles
est demandé com-
me porteur et pe-
tits travaux.

JAUSLIN
Terreaux 8

I

Oans les soucis de la

La bonne ménagère
[jamais n'oublie

Que la distinction
[d'une femme

Est le miroir de son
[àme

La Fête des Mères
[en beauté,

Sera doublement joy-
[euse et mieux fêtée
Si madame s'est déli-

catement parée
Des produits beauté

[de Coryse-Salomé

Insurpassables en fi-

|

[nesse et qualité
Les produits de toi-
lette Coryse Salomé
S'achètent toujours â

[bon marché
En Dacon ou au poids

[dans leurs variétés

Parue GORY SE SALOMÉ
Balance 6, la Chaux-de Fonds

Hernie
«MICHEL » sans ressort et
sans pelote, grâce à son plas-
tron fait corps avec le corps.
Son prix aussi vous enchan-
tera. Envois à choix. Indiquer
tour. Rt. Michel , Mercerie 3,
Lausanne. 7000

A vendre
un complet gris-bleu , à l'é-
tat de neuf , pour jeune hom-
me de 17 à 18 ans, longueur
pantalon 109 cm., prix avan-
tageux. Un pardessus raglan ,
demi-saison , gris foncé , taille
moyenne, en bon état. Une
paire souliers noirs fins , mon-
tant pour homme, No 41 , tr.
15.—. Deux paires souliers
dame, en chevreau noir et
bleu, en très bon état No 37,
fr. 10.— et 8.— . S'adresser rue
Numa-Droz 91, ler étage.
Tél. 2.11.18. 7509

A louer
immédiatement , grand local,
servant d'atelier , avec 2 bu-
reaux , sis à la rue du Com-
merce, entrée indépendante.

Faire offres sous chiffre J. C
7579, au bureau de L'Impar-
tial.

Collège 13
le litre

Marc du Valais pur ïr. 5.90
Kirsch pur ,, 8.-
Prune au pur JO 80
Impôt compris 5 % escompte



L'actualité suisse
Noces de diamant

AMR1SWIL (Thurgovie) , 11. — Ag
— Les époux Emile et Elisabeth Hae-
berli-Straub , demeurant à Amriswil
fêtent vendredi leurs noces de dia-
mant. Philémon a 85 ans et Baucis
va sur ses 79 ans. Tous deux sont en-
core en santé.

Forces motrices de I'Engadine
TARASP , 12. — Ag. — La commune

de Madulein a accordé à l'unanimité
au consortium pour les usines hydrau-
liques de l'Engadine , la concession d'u-
tilisation des eaux de ITnn. Ainsi, 'tou-
tes les communes intéressées de l'En-
gadine, sauf celle de Tarasp, ont ac-
cordé ia concession au groupe d'usines
Inn-Snoel.

Les Suisses au Canada se portent bien
BERNE, 12. — Ag. — Selon des infor-

mations parvenues du consulat de Suis-
se à Winnipeg (Canada) , on ne signa-
le, jusqu 'ici, aucune victime parmi les
membres de la colonie suisse résidant
dans les régions inondées. En revan-
che, plusieurs compatriotes ont subi cle
lourds dégâts matériels causés par les
inondations.

la circulation est nulle dans ce quar-
tier éloigné.

Nous présentons à la famille de la
victime nos sincères condoléances et
l'assurons de notr e vive sympathie.

Renversée par un cycliste.
Hier , à 16 h. 30, une dame a été ren-

versée par un cycliste , au bas de la
rue des Endroits . Elle fut relevée sans
blessures et fut reconduite à son do-
micile par les soins de la police.

enfui» iiuciiaiëise
Neuchatei •

Pour combattre le chômage...
Pour lutter contre le chômage , qui

subit une lente mais constante aug-
mentation, le Conseil d'Etat neuchâte-
lois va demander au Grand Conseil un
crédit de 300,000 francs , af in 'de couvrir
les frais  des mesures extraordinaires
qui seront prises.

... et pour la correction de l'Areùse
D'autre part, le Conseil d'Etat neu-

châtelois propose au Grand Conseil de
fixer à 810,000 francs la part des onze
communes du Val de Travers pour les
travaux de correction, de l'Areùse.

On sait que le coût de ces travaux
est devisé à 10 millions de francs en-
viron, dont le 47 pour cent sera versé
par la Confédération sous forme de
subvention.

La Chaux de Fonds
Les Saints de glace.

C'était hier que débutait la série
des Saints de glace : Mamert , Pancra-
ce, Servais et Boniface. Mais la tem-
pérature ne semble pas s'être beau-
coup rafraîchie.

Espérons que ces quelques jours « de
glace s> passés, nous pourrons enfin
jouir des beaux jours et du chaud tant
attendus.

Sports
ISI??'̂ 1 Cinq Luxembourgeois

au Tour de Suisse
La Fédération luxembourgeoise vient

de désigner cinq coureurs pour le Tour
de Suisse, soit : Jean Goldschmidt.
Jean Kirchen , Jean Diederich , Willy
Kemp et Marcel Ernzer. Ce derniei
vient de se signaler en gagnant ré-
cemment le circuit de la Côte d'Or.

Admission des Allemands
Le « Bund deutscher Radf ahrer a a

été admis à l'Union cycliste interna-
tionale, avec effet au 11 mai 1950. Les
coureurs allemands peuvent donc, do-
rénavant , prendre part à des courses
à l'étranger.

FOOTBALL

Un grand stade à Zurich ?
Le Dr Walter Diggelmann, appuyé

par 67 signataires de tous les partis
(sauf du travail) a présenté la motion
suivante au Conseil municipal de Zu-
rich :

Le conseil de la ville est invité à pré-
senter au Conseil municipal un projet
pour la construction d'un stade de
grande contenance ou pour la trans-
formation du « Letziground », de fa-
çon à ce que l'on puisse loger entre 50
et 55,000 spectateurs. Zurich se doit ,
en effet , de pouvoir organiser, à l'ave-
nir, de grandes manifestations natio-
nales et internationales. '• * l

Ce projet doit être au poin t de fa-
çon à ce que, s'il est accepté en vota-
tion municipale, les travaux puissent
être terminés au plus tard à la fin .de
l'automne 1953. Les sociétés sportives
et le fond cantonal du Sport Toto de-
vraient contribuer au financement de
la construction.

un démenti
Pas de bombes atomiques
aux nations atlantiques

WASHINGTON , 12. — AFP. — On
dément catégoriquement , dans l' entou-
rage des plus hautes personnalités mi-
litaires, américaines , qu'il soit envisagé
à l'heure actuelle de fournir des bom-
bes atomiques aux nations membres du
pacte atlantique.

On déclare dans ces milieux qu'il ne
saurait être question de disperser le
stock de bombes atomiques américai-
nes à l'étranger. On a f f i r m e  qu'une tel-
le dispersion ne serait pas justifiable
et que le prem ier pas qui .pourrait être
envisagé serait plutô t l'accumulation
d'une réserve de bombes sous contrôle
américain dans des bases avancées, ce
qui permettrait, en cas de nécessité, de
gagner une quinzaine d'heures sur les
appareils de l'aviation stratégique qui
s'envoleraient des Etats-Unis.

Près du Cap Charles

'CAP CHARLES (Virginie) , 12. —
AFP. — Un bimoteur de la marine a
explosé en vol, jeudi après-midi, et
s'est écrasé en bordure de la mer à
quelque distance du Cap Charles. Les
cinq hommes de l'équipage ont été
tués. L'un d'entre eux qui avait tenté
de sauter en parachute s'est écrasé au
sol, son parachute ayant pris feu à
sa sortie de la carlingue.

Un avion explose en l'air
Tous les occupants tués

MOSCOU, 12. — AFP — M. Trygve
Lie est arrivé à Moscou jeudi soir.

A Prague

On ne parle pas du voyage
à Moscou de M. Trygve Lie

PRAGUE , 11. — AFP. —- La presse
et la radio tchécoslovaques rendant
compte de l'arrivée et du séjour de M.
Trygve Lie à Prague,, se sont jusqu 'a-
lors abstenues de préciser que le ' se-
crétaire général de l'O. N. U. se'rendait
à Moscou.
•A ' a u c u n  moment depuis le 3 mai,
date où le projet de M. Trygve Lie a
été rendu public, les journaux -ni la
radio tchécoslovaques n'ont ' fait la
moindre allusion à ce voyage.

"PjgU  ̂ Réduction du personnel
de l'ambassade des U. S. A. à Prague

PRAGUE, 12. — Reuter — Les Etats-
Unis annoncent qu 'à la suite de la de-
mande du gouvernement tchécoslova-
que, le personnel de l'ambassade sera
réduit des deux tiers.

M. Trygve Lie â Moscou

II y aurait des rescapés
A propos du « Privateer »

(retenus en U. R. S. S.)
rapporte un fonctionnaire américain

WASHINGTON, 12. — AFP. — Le
gouvernement des Etats-Unis ne serait
pas surpris d' apprendre que des « con-
fessions » ont été faites par les mem-
bres de l'équipage du « Privateer », dis-
paru le mois dernier dans la Baltique,
a déclaré jeudi un fonctionnaire du
gouvernement américain qui a deman-
dé à ne pas être nommé.

Selon ce fonctionnaire, le gouverne-
ment des Etats-Unis « sait » que les
Russes ont fai t  tout ce qui était en leur
pouvoir pour repécher l' appareil et ses
dix occupants. C'est de là qu'il tire la
conclusion que s'il y a des survivants,
ceux-ci seront forcés de faire  une «con-
fession» .

Les affirmations américaines
Le fonctionnaire américain a en ou-

tre déclaré que le gouvernement des
Etats-Unis, sanŝ  • se . fonder d'aucune
manière soir la version diplomatique
formulée par Moscou relativement à
l'incident, est en mesure d'affirmer :

1. Que ce sont quatre avions soviéti -
ques qui ont ouvert le f e u  sur l'appareil
américain.

2. Que l'engagement a eu lieu à plus
de 30 milles de la côte des territoires
occupés par les Russes.

3. Que le « Privateer » était en f e u
avant de toucher l'eau.

Le fonctionnaire a d'ailleurs refusé
d'indiquer sur quoi ces révélations
étaient fondées, pour ne pas, a-t-il dit,
donner aux Soviets des indications
trop précises sur les sources américai-
nes d'information . Il a également aj ou-
té qu'il ne savait nullement si un ou
plusieurs occupants de l'appareil
avaient été sauvés au mémo si le « Pri-
vateer » avait été retrouvé par les Rus-
ses.

San Francisco

Une princesse orientale épouse
un bourgeois

SAN . FRANCISCO, 12. —' United
Press. — La princesse Fathi, âgée de
19 ans, soeur du roi Farouk d'Egypte ,
s'est mariée civilement et secrètement
à San Francisco avec le diplomate
égyptien Riad Ghali.

L'annonce a été faite mercredi soir
par le couple lui-même. M. Ghali est
le conseiller politique de la reine-mère
d'Egypte, Nazli. Les époux ont deman-
dé le consentement du roi. Si l'auto-
risation leur est donnée, les jeunes
époux se marieront religieusement. Le
mariage civil a eu lieu le 25 avril, par
devant un juge de la Cour d'appel.

Les inondations au Canada

du 12 ma i 1950

Zurich : Cours du
Obligations 11 12
3l/4°/o Féd.42/ms 101.90 101.80
i'/2°/o Féd.43/av. 108.81. 108.80d
3i/2°/o Fd. 44/mal 108.75 108'/2
jjO/o Fédéral 49 . 10?.20 107.20
30/0 C.F.F. «. 105.05 105.05
Actions
Union B.Suisses 397 a98
Société B.Suisse 79/ l9i
Crédit Suisse.. £05 308
Conti Lino.. . .  2201 h ;-21
Electro-Watt. 684 >H4
interhandel. . .  690 c96
Motor Colombus 528 52b
SEBR Série I . . .  73 723/,*
Indelec 279 278
Italo-Sulsse pr. 82' 82'/2d
Réassurances . 5800 .860
Winterthour Ac 5090 .090
Zurich Assur.. . /875 a 7900
Aar-Tessin .... 1210 1210

Zurich : Cmr.s du
Actions 11 12
Oerlikon Accu. 392 d 392 d
Ad. Saurer .... £20 820
Aluminium . . .  1840 1840
Bally 69J 698 d
Brown Boveri . £25 820
Aciéries Fischer 805 80/
Lonza 820 821
Atel. Oerllkon 580 575 d
Nestlé 1348 1351
Entrep. Sulzer . 1610 1612 d
Baltimore 473/,, 473/4
Pennsylvan. RR 72'/4 12
Sodec 55 54W2 d
Italo-Argentina 67-/2 661/2
Royal Dutch.. 227'/2 m
St. Oil N.-Jersey Jl4i/ 2 316
Eastman Kodak '-02 d 203
internat. Nickel 118 118
Montgomery W. 248 250
Allumettes B... 29 d 29.75
AMCA $ 2Ï .35 27.35
SAFIT £ 10.1.0 10.1.6

l FONSA,cj»J& U2'te 1123/4

Genève : Couts dn ,
Actions U 12
Am. Sec. ord... 85i/2 85i/4
Canadien Pac. . 65'/2d 66 d
Inst. Phys. au p. 216 218
Sécheron nom.. 367 366 d
Separator 119 118
S. K. F 218 <U8d
Bâle:
Clba 2200 2195
Schappe Bâle.. 66(J ri 860d
Chimiq. Sandoz 3140 3145
Hoffmann-La R. 4180 4165

Billets étrangers
de mande Offre

Francs français. 1.21 1.24'/ 2
Livres Sterling 10.72 10.86
Dollars U . S. A.. 4.27 4.30
Francs belges.. 8.49 8.60
Florins holland. 105.50 107.—
Lires italiennes —.65 —.70
Marks allemands >0.— 82.—
Bulletin communique a litre indicalh par
l'UNION DE BANQUES SUISSES

BULLETIN DE BOURSE

BANGKOK, 12. — Reuter. — Le co-
mité de la commission économique de
l'O. N. U. pour l'Asie . et l'Extrême-
Orient est réuni à Bangkok. Mardi , la
délégation soviétique a quitté la salle
des séances lorsqu 'on a refusé d' accep-
ter sa proposition visant à remplacer
le représentant de la Chine nationa-
liste par celui du gouvernement de Pé-
kin.

3"F" L'U. R. S. S. quitte un comité
de l'O. N. U.

Frontière française
Un j eune Pontissalien fait

une grave chute
au bas des rochers du fort de Joux

(Corr.) — Deux jeunes gens de Pon-
tarlier faisaient de la varappe dans
les rochers du fort de Joux lorsque l'un
d'eux, Robert Colin , 19 ans, perdit l'é-
quilibre et fit une chute de 15 mètres
dans le vide. II. a été transporté sans
connaissance à l'hôpital de Pontarlier
avec une grave blessure à la tête.

LONDRES, 12. — Ag. — On apprend
que la demande de francs suisses et les
commandes de billets pour la Suisse
ont plutôt augmenté depuis quelque
temps. Plus de la moitié de la somme
globale disponible pour les voyages de
vacances en Suisse, durant les mois
d'été est déjà réservée. Le nombre des
voyages collectifs est particulièrement
élevé.

Les touristes anglais
et la Suisse

Un accident mortel
de la circulation

à la rue Fritz-Courvoisier
Un grave accident de la circulation

s'est produit cette nuit à 0 h. 37 de-
vant l'immeuble sis Fritz-Courvoisier
83. La victime, un piéton, M. René
Othenin-Girard , domicilié au dit im-
meuble, est décédé peu après son
transport à l'hôpital.

On ne sait pas encore dans quelles
circonstances ce pénible accident s'est
produit. Aux dires de l'automobiliste
qui regagnait Le Noirmont, le piéton
qui marchait en bordure du trottoir
aurait fait un brusque écart au mo-
ment du passage de l'automobile. Hap-
pé par le véhicule, il resta étendu,
inanimé, sur la chaussée.

Le Dr Mônsch , mandé d'urgence, or-
donna immédiatement le transport du
blessé à l'hôpital où il devait décéder
à 3 h. 45.

M. Otbenin-Girard , âgé de 56 ans,
journalier , rentrait à son domicile où
il vivait seul, et tenait probablement
la droite de la route. U aura bifurqué
vers la gauche assez brusquement, sans
prendre garde à ce qui se passait sur
la route. Comme il était passablement
sourd , il n 'aura pas entendu l'auto-
mobile arriver et il fut  impossible au
conducteur de cette dernière, qui ne
pouvait prévoir la subite détermina-
tion du piéton , de l'éviter. C'est du
moins ainsi que l'on reconstitue l'ac-
cident , dans l'attente tle la version of-
ficielle que l'enquête ne manquera pas
d'établir. Il n'y avait pas de témoin
sur la route, puisqu'à cette heure-là,

BARI, 11. — AFP. — Le comman-
dant de l'école italienne de vol à réac-
tion, le colonel Leoncini, un des as de
l'aviation italienne, s'est tué mercredi
à proximité de Lecce, son avion, un
« P-39 » s'étant écrasé au sol pour des
raisons qui n'ont pas encore été éta-
blies.

Mort d'un as de l'aviation
italienne

qui fera rire a en perdre le souffle !
VIENNE, 12. — Reuter. — La joyeuse

Vienne, où a été tourné «Le Troisième
Homme », film britannique sombre, sur
le crime et le marché noir, prépare sa
réponse : « Le Quatrième Homme », dé-
clare-t-on dans les milieux cinémato-
graphiques autrichiens.

Son but est de tourner en ridicule le
film britannique. Son décor sera les
égouts où Harry Lime fut pourchassé.
Son directeur est l'acteur comique
Théo Mingen, également auteur et
metteur en scène.

On ignore encore s'il fera intervenir
une cithare. Mais on affirme que son
film fera rire les spectateurs à en per-
dre le souffle. «Il s'agit d'une vérita-
ble satire », déclarent les cinéastes au-
trichiens.

Et voici
le «Quatrième homme»

Une haute récompense
pour le général Eisenhower

BUENOS AIRES, 12. — United Press
— Le président Peron a décidé d' accor-
der au général Eisenhower la plus hau -
te récompense argentine, l'ordre du gé
néral San Martin.

Sans commentaire :...
BERLIN, 12. — Reuter. — Une fem-

me de Chemmitz, en Allemagne orien-
tale, a introduit une demande en di-
vorce. Elle invoque comme motif que
son mari utilise régulièrement son den-
tier à elle pour couper ses cigares.

A New-York
Mort de Mme Simone Ziegler

NEW-YORK, 12. — Reuter. — Mme
Simone P. Ziegler, secrétaire de la So-
ciété des Amis de la Suisse, est décé-
dée mercredi à New-York. Elle était
la femme du pianiste suisse Oscar Zie-
gler.

A l'extérieur
Toujours mieux...

BOMBAY, 12. — Reuter. — Les fi-
dèles de l'Aga Khan ont décidé de le
peser, en 1956, en platine, au lieu de
le faire en or et en diamants , selon la
coutume établie jusqu 'ici.

L'Aga Khan ,. actuellement âgé de 75
ans, est le chef de la riche commu-
nauté musulmane des Ismaïli Khodja ,
dont les membres lui donnent périodi-
quement son poids en métaux pré-
cieux, pour qu'il utilise cet argent à
des oeuvres de bienfaisance.

L'Aga Khan sera pesé en platine !

NEW-YORK, 12. — Reuter — Le
chanteur Frank Sinatra, dont la voix
fait palpiter plus vite les coeurs de mil-
lions de jeunes Américaines, est parti
par avion pour l'Europe. Les médecins
lui ont en effet ordonné une cure de
repos, pour guérir l'inflammation de sa
gorge.

Frank Sinatra a fait savoir à l'huma-
nité entière que son médecin qui avait
ordonné « de ne pas ouvrir la bouche »,
s'il voulait guérir sa maladie de gorge.

Un troubadour qui n'ose p lus
ouvrir la bouche...

Distraction de malade

FELNSBURG, 12. — Reuter. — Un
malade de l'hôpital de Felnsburg est
heureux : Il a réussi à amener réclu-
sion d'un poussin. Il avait pris dans
son lit deux oeufs, pour essayer si sa
chaleur suffirait à amener l'éclosion
d'un oeuf. Un des oeufs ne donna rien.
Mais l'autre, entouré de tendres soins,
s'ouvrit finalement au bout de trois
semaines, laissant s'échapper de sa co-
quille un poussin parfaitement normal
et avide de vivre.

II couve un oeuf !

LILLE, 12. — AFP. — Un violent in-
cendi e s'est déclaré hier, à Seclin , près
de Lille, dans un grand hangar où
étaient entreposées 300 tonnes de f i las-
se de lin et de chanvre.

Malgré les e f f o r t s  des pompiers , l'en-
trepôt a été partiellement détruit et les
matières qu'il contenait rendues inuti-
lisables.

Gros incendie près de Lille

V es u mente toujours
obligeant de nouvelles personnes

à s'enfuir
WINNIPEG, 12. — AFP — La plus

grande évacuation en masse de l'his-
toire du Canada se poursuit à Winni-
peg où les eaux de la Rivière Rouge ont
submergé environ un huitième de la ré-
gion métropolitaine.

D' autre part , la superficie des ter-
res inondées dans la Manitoba, qui at-
teignait 500 kilomètres carrés il y a en-
core 48 h. est estimée aujourd'hui à
plus de 1200 kilomètres carrés et le ni-
veau de l'eau continue à monter à rai-
son de 2 centimètres par heure.

200,000 femmes et enfants ont été in-
vités à évacuer la région de Winni-
peg. 

Amour, amour...
LE CAIRE, 12. — AFP. — A la suite

du mariage de la princesse Fathia,
soeur du roi Farouk , avec M. Riad
Ghali, attaché au consulat d'Egypte à
San Francisco, un communiqué offi-
ciel du palais royal au Caire annonce
« avec le plus grand regret que tous
les efforts déployés en coopération
avec le Gouvernement égyptien pour
empêcher le mariage ont échoué » et
que le « Conseil de la cour a été con-
voqué pour le 15 mai afin de prendre
une décision à ce sujet ».

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le journal.)
Le 4e Grand Prix du Locle.

L'événement sportif le plus marquant
de la journée de dimanche sera le
Grand Prix du Locle organisé par la
Pédale locloise. Le départ sera donné à
10 h. 30 à plus de 40 coureurs profes-
sionnels ayant à couvrir sept fois une
boucle de 32 kilomètres, soit au total
224 kilomètres. Le parcours est le sui-
vant : Le Locle, Belleroche, La Chaux-
du-Milieu, La Brévine, Le Cerneux-Pé-
quignot et Le Locle. La formule de l'é-
preuve est séduisante avec son Grand
Prix de la Montagne à Belleroche. L'in-
térêt de la course sera d'autant , plus
grand que Kubler , l'heureux vainqueur
du Grand Prix du Tessin, a trouvé son
maître dimanche detnier à Zurich , en
Fritz Schaer. D'autres coureurs sont ca-
pables, eux aussi dé remporter la pre-
mière place. En bref , ces as paraissent
assez nombreux pour nous offrir une
course attrayante et se_ distinguer avant
le fameux Tour de Romandie dont c'est
en quelque sorte le prologue. A diman-
che donc !' ¦
Un film français: «La Voyageuse inat-

tendue » à la Scala. ,
Le couple , Georges Marchal-Dany

Robin reparaît dans ce film de Jean
Stelli. C'est un attrait de plus à cette
comédie sentimentale, policière et gaie
à la fois, avec Jean Tissiér, Dinan, Lu-
cienne Lemarchand, etc. Une produc-
tion de qualité, pleine de vie, de jeu-
nesse et fertile en coups de théâtre.
Histoire policière de la meilleure vei-
ne et qui tient le spectateur en ha-
leine. Un film épatant ! Matinées sa-
medi , dimanche et jeudi à 15 h. 30.
Au Capitole, cette semaine : « Festival

Laurel et Hardy ».
Le programme comprend deux des

meilleurs films de ces extraordinaires
comiques : « Laurel et Hardy en croi-
sière » et « Laurel et Hardy à Oxford ».
Versions originales sous-titrées. Vous
viendrez donc rire à ce spectacle pour
toute la famille ; inutile d'en dire da-
vantage. Aux matinées de dimanche et
jeudi , les enfants sont admis.
Un magnifique double-programme au

cinéma Rex, cette semaine.
Un double programme magnifique et

sensationnel. En première partie « Le
Pic de la Mort », parlé français avec
Tim Holt et Martha Hyer. C'est un
Western bien photographié et sortant
des sentiers battus. Des poursuites et
des bagarres, mais aussi une vraisem-
blance psychologique qui n'existe pas
toujours dans ce genre de film.
En deuxième partie , Merle Oberon , Ro-
bert Ryan dans « L'Express de Ber-
lin ». Version originale sous-titrée. Réa-
lisée en parti e en France et en Allema-
gne, cette production américaine dé-
passe, par ses ambitions internationa-
les et pacifistes, le cadre habituel d'un
film d'espionnage. L'intrigue est égale-
ment attachante. Matinées dimanche
et jeudi à 15 h. 30.
Cinéma Eden.

Deux grands films français au pro-
gramme de cette semaine : vendredi ,
samedi, dimanche et lundi (4 jours ) :
« Gribouille », le chef-d'oeuvre de Mar-
cel Achard avec Raimu et Michèle Mor-
gan. Et mardi , mercredi et jeudi (3
jours ) : «La Bandera » un magnifique
film de la Légion avec Annabella et
Jean Gabin.
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Pour les beaux j ours...
CHE MISES P OL O

BANO
Très agréables au porter, qualité résistante,
couleur crème, col fermé ou Robespierre

Fr. 10y
VENTE EXCLUSIVE
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Mais ne craignez rien , car...
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LA CHAUX- DE-FONDS

... est là pour vous défendre

Consultez-nous
et vous serez protégés contre
ce terrible fléau l .V J
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Spécialité de
FLUTES AU SEL

Parc 9
Entrée rue du Pré

Tél. 2.50.91 7319

Nous offrons les meilleures variétés sélectionnées de
HARICOTS sans fil, à cosses vertes
beurrés et à écosser

tlJrtBlIfB 5ml
P'- Pépinet 2 H. TSCHIRREN , suce.
LAUSANNE
Tél. 2 35 21 CULTIVATEUR-GRAINIER

L'HELVÉÏIA à St-GALL
Compagnie Suisse d'Assurances contre l'Incendie

AGENCE DE LA CHAUX DE-FONDS

WILLY HILDBRAND
transférée :

73, rue Numa-Droz - Tél. 2.11.35

ASSURANCE :

Incendie - Chômage-incendie - Vol
effraction - Bris de glaces - Dégâts
d'eau - Assurances combinées ménages
et commerces

Agence générale :

MATTHEY & BOSCHUNG
I.E LOCLE

Café du Balancier
Progrès 65 - M. Glgon-Aubry - Tél. 2.39.04

FONDUE RENOMMÉE
ASSIETTE MAISON

QATEAU AU FROMAGE
tous les lundis

RENDEZ-VOUS des yasseurs et des belotteurs
A y
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Morat - Fribourg - Châtel St-Denis

Dimanche CUGÎ liette
"mal des narcisses

Dép. 7 h.
Vevey - Ouchy - Neuchâlel
Prix de la course Fr. 16.—

B E S A NÇ O N
Dimanche pat ,a vallée de ,a L(Jue

14 mai 24me FoireDép. 7 h. 30 ExppSition comtoise
Prix de la course Fr. 16*—

J.

Toutes les

BANANES
ne sont pas aussi bonnes

Qui achète

I ¦ I | J m k m

choisit une meilleure qualité!\ J
BOIS DE FEU

Nouveau prix pour la saison 1950

BAISSE
Foyard sec le st. Fr. 60.—
Bois dur mélangé sec le st. Fr. 42.—
Sapin sec le st. Fr. 40.—

Façonné et rendu au bûcher
Se recommande: Charles Boillat , Promenade 8

Téléphone 2.45.24

I

ilouueiK pri» I
Cordonnerie É l'Ouest I

Rue du 1er Mars 8

Semelles hommes Fr. 6.25
Semelles dames » 5„—
Talons hommes » 2.25
Talons dames » 1.50

Les colis postaux sont retournés franco

On cherche à louer une

auto
du 15 au 23 juillet

S'adresser au bureau de
L'Impartial. 7629

r \
tf éâtel

AESTAUDUTT

r*U.f.M.*4

SES SPÉCIALITÉS
Petits coqs au beurre

Filets de perches
Sas nouveaux locaux
p. sociétés et noces

Ses distractions I
Jeux de quilles jumeau: *

automatiques
tout modernes

Sc recommande ,
Famille H. Bangerter

V J.

( y  O( Fête des Mères J |
N'oubliez pas la
bonne adresse :

WILLIAM SOM EN
Fleuriste

L.-ROBERT 5 - Tél. 2.34.29

| Service „ Fleurop *

0&
BELLE EXPOSITION FLEURIE j

dès jeudi 11 mai¦V. J

Ô STUDIO PERREGAUX 
^fr Veinée I

J > Ouvert toute l'année
'msis D.-JeanRichard 17 - Tél. 2.44.13 I j

ACTIVIA
J.-L. BOTT1N1

architecte
Tél. (03S) 5.51.68 - Neuchâtel
construit

dans toutes ré gions
YILEAS

Type B. quatre pièces,
Fr. 39,000.—

Type W, trois pièces,
Fr. 32,000.—

Type J , quatre pièces et log-
gia, Fr. 42,000.—

Type Q T, quatre pièces ,
Fr. 43,000.—

Type B R, quatre pièces et
loggia , Fr. 45,000.—

Type G, cinq pièces et ga-
rage, Fr. 49,000.—
iraraEiDiES

Type X, deux appartements ,
Fr. 53,000 —

Type L, deux appartements ,
Fr. 73,000 —

Type HY , deux appartements
Fr. 76,000.-

Type E, deux appanements
Fr. 81,01.0.—

Type G, quatre apnartements ,
Fr . ns roo.—

elt
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A l'extérieur
j JHF  ̂ Execution de deux officiers

japonai s
SAIGON, 12. — AFP. — Deux offi-

ciers japonais , le commandant Sawano
et le capitaine Imazu ont été fusillés
jeudi matin. Ils étaient responsables
du massacre de 45 militaires français ,
prisonniers à Hagiang dans le nord du
Vietnam.

Manifestations à Naples
NAPLES, 12. — AFP — A l'occasion

de l'arrivée à Naples du navire « An-
dréa Costa », transportant la troisième
cargaison de matériel de guerre affec-
té à l'Italie au titre du PAM, des grou-
pes de manifestants ont parcouru les
rues de la ville au cri de « paix ».

La police est intervenue pour les dis-
perser et plusieurs d'entre eux, qui ont
résisté, ont été appréhendés, mais relâ-
chés plus tard.

entre Genève et Milan
MILAN, 12. — AFP. — Les recher-

ches entreprises pour retrouver l'a-
vion de tourisme italien disparu lundi
entre Genève et Milan, ont repris hier
matin à par tir du centre de secours de
l'aérodrome milanais de Forlanini.

Trois appareils militaires italiens
sont partis à destination du col du
Simplon. Un hélicoptère 'basé à Domo-
dossola participe aux opérations.

Une décision importante de l'O. E. C. E.

A la recherche de l'avion
disparu

La Bilsération
du trafic des paiements

PARIS, 12. — Reuter. — Les dix-huit
membres de l'Organisation européenne
de coopération économique (O. E. C. E.)
supprimeront les restrictions bureau-
cratiques au trafic des paiements. Us
libéreront également une série de
transactions « invisibles » des permis
exigés jusqu'ici par les gouvernements.

Cette décision, prise le 3 mai par le
Conseil de l'O. E. C. E., a été publiée à
Paris jeudi. Elle porte sur environ
deux et demi milliards de dollars de
marchandises échangées entre les
Etats membres de l'organisation, dont
les échanges de marchandises connus
s'élèvent à 9 milliards de dollars. La
décision s'appliquera à dater du ler
juin.

Le secrétaire général de l'O. E. C. E.,
M. Robert Marjolin, a déclaré que la
décision est « aussi importante que la
décision précédente de libérer les 50 %
des échanges de marchandises « visi-
bles » de toutes restrictions de la part
des gouvernements ». Le prochain do-
maine auquel l'O. E. C. E. cherchera à
appliquer des mesures de libéralisation
des échanges sera celui des transports
routiers et aériens.

Trois groupes de transactions
La décision prise le 3 mai s'applique

à trois groupes de transactions :
1. Opérations pour lesquelles le

transfert seul est libre.
2. Opérations pour lesquelles la con-

clusion de la transaction, comme le
transfert des paiements qui s'ensuivra
seron tlibres. Ces opérations concer-
nent le fret , les taxes d'impôt, d'en-
trepôt , etc., les commissions et les af-
faires de courtage, la construction et
l'entretien de maisons, etc., opérations
pour lesquelles la demande d'autorisa-
tion est nécessaire et qui seront trai-
tées dans ¦ un esprit aussi libéral que
possible.

Il s'agit d'une recommandation aux
gouvernements. Les transactions pré-
vues sous chiffre 3 concernent les an-
nonces, les voyages privés, etc. Le
transfert des paiements à la Suisse ou
les transactions invisibles, restera res-
treint. L'Allemagne a fait savoir
qu'elle ne pourra pas appliquer com-
plètement le transfert du produit des
capitaux investis.

LONDRES, 12. — Reuter. — Le feu
s'est déclaré à bord du bateau à mo-
teur anglais «Scheldt», lorsque celui-ci,
chargé d'automobiles, de laine, de ma-
chines et de paille , s'apprêtait à sor-
tir du port de Rotherhithe près de
Londres pour se rendre à Anvers.

Chargé de laine et de paille

Un bateau prend feu

Excursion a IsphaanLes grands reportages
de « L 'Impartial *

(Suite et f in)
En fin d'après-midi nous arrivons

aux portes d'Isphaan. La police arrête
le car, vérifie les identités et dix mi-
nutes après nous débarquons , telle-
ment empoussiérés qu'on nous dirait
sortis en bloc d'un sac de farine !

J'avou e être complètement moulu.
C'est que les ressorts du car , au régi-
me qu 'on leur impose, finissent par ne
plus rendre grand service......

Quelle merveille que cette ville d'Is-
phaan , et comme je suis heureux de
l'avoir visitée. Elle me fait oublier un
peu tout l'artificiel de Téhéran , et
plonge l'Européen dans cet Orient
qu'il imaginait et que je n'avais pas
encore découvert dans ce pays.

Ancienne capitale, la ville eût dû
le demeurer. Géographiquement mieux
située que Téhéran, elle offre en ou-
tre l'avantage d'un climat meilleur et
d'un remarquable patrimoine artisti-
que. L'eau coule partout, une rivière
ceinturant la cité. Des arbres, des ver-
gers, une végétation étonnante dans
un pays en grande partie désertique.
C'est en outre un centre touristique
très développé.

L'industrie ne manque pas non plus.
D'importantes filatures, des fabriques
d'indiennes occupent des milliers d'ou-
vriers dont la situation sociale (gain ,
standard de vie) laisse fort à désirer.
D'où une agitation latente et d'impor-
tantes forces de police (les policiers

ancienne capitale de la Perse, ville qui vous donne un Instant
la vision de l'Orient mystérieux et mirifique...

sont armés parfois de fusils-mitrail-
leurs) qui maintiennent la sécurité.

Le printemps éclate partout , les ar-
bres sont en fleurs, l'air est doux. On
oublie vite la fatigue du voyage.

• » «

Quoique je n'aime pas les guides et
leurs boniments sur mesure, il m'a
bien fallu en dénicher un qui me fasse
le « tour du propriétaire », car je n'ai
trouvé nulle part de plan de la ville.
J'engage donc un jeune étudiant qui
parle français et nous voilà partis à
la découverte de la ville. Laquelle ne
cache d'ailleurs pas ses trésors.

Ces trésors: mosquées remarquables ,
plus belles que celles d'Afrique du nord
ou du Proche-Orient, aussi riches et
spectaculaires que celles de Stamboul,
sont presque toutes l'oeuvre d'un
grand souverain qui construisit Is-
phaan il y a trois siècles : le Shah
Abbas.

Je ne vous décrirai pas ces mos-
quées. Je serais malhabile à cette des-
crip tion-là qui demanderait des pages
et des pages. Que je vous dise simple-
ment les assemblages de mosaïques
bleues, jaunes et vertes qui servent de
motifs, aujourd'hui encore , aux des-
sins des beaux tapis. Et je vous signa-
lerai aussi trois fai ts qui dénotent
chez les architectes du temps, une
connaissance égale à celle des cons-
tructeurs de pyramides.

Il y a, dans la mosquée personnelle
du shah Abbas, un endroit précis dit

« la place de l'écho ». Quand vous par-
lez, même à voix basse, vous percevez
nettement vos paroles répétées une di-
zaine de fois. Tenez : même si vous
frappez doucement le sol avec un
crayon, l'écho se renvoie le bruit —
comme une pierre plate qu'on lance à
la surface de l'eau. Le hasard n'a rien
à voir en l'affaire. C'est une subtilité
amusante d'une technique datant de
trois siècles.

Ailleurs, dans la mosquée de la mère
du shah Abbas, il y a un jeu de lu-
mière défiant l'imagination. Technique
encore, extraordinaire.

Enfin les tours : en dehors de la vil-
le , deux tours sont reliées l'une à l'au-
tre par une petite bâtisse. Eh ! bien,
quand vous montez au haut d'une des
tours, vous pouvez la faire osciller de
plusieurs centimètres, en la secouant
comme on secoue un prunier, et l'autre
tour se met à trembler tout aussi os-
tensiblement sur ses assises. L'archi-
tecte s'est-11 amusé ? Je ne sais.

Mais ce que je viens d'apprendre
une fois de plus c'est que nous, — et
j' entends notre civilisation — qui
croyons avoir tout inventé, nous fe-
rions bien de nous souvenir plus sou-
vent de ce qu'ont réalisé les autres
avant nous. En Egypte, je l'avais com-
pris déjà , en Grèce aussi et en Tur-
quie. Pourtant la leçon d'aujourd'hui
ne m'est pas inutile.

Charles-André NICOLE.

WASHINGTON, 12. — AFP — Des
indices d'une infiltration communiste
ont été découverts au sein de la tréso-
rerie de l'armée américaine de Saint-
Louis, annonçait hier le rapport d' une
sous-commission du Congrès chargée
d' enquêter de concert avec trois autres
organisations de contrôle et la Sûreté
fédérale américaine (FBI)  sur cette tré-
sorerie.

Selon ce rapport, la trésorerie de l'ar-
mée américaine de Saint-Louis a payé
157,596,000 dollars de trop à des famil-
les du personne;! militaire de l'armée de
terr e et de l'air des Etats-Unis.

Au cours de l'enquête qui suit ac-
tuellement son cours, poursuit le rap-
port, 44 personnes ont soit démission-
né, alors qu'elles faisaient l'objet de
vérifications, soit été licenciées comme
M. Joseph Liebman, directeur du per-
sonnel de la trésorerie.

Le représentant Car Vinson annonce
que la Commission des forces armées
dont il est président va ouvrir sa pro-
pre enquête sur cette affaire.

Infiltration communiste
à la Trésorerie de l'armée

des U. S. A.
A propos des négociations italo-suisses

à Berne

ROME, 12. — Ag. — Du correspon-
dant de l'ATS :

M. Campilli, chargé de la coordina-
tion interministérielle des problèmes
économiques, a présidé au Viminal une
conférence à laquelle ont participé no-
tamment le ministre du commerce ex-
térieur, M. Ivan Matteo Lombarde, .le
ministre de l'industrie, M. Giusepp e
Togni , le ministre "de l'agriculture, M.
Antonio Segni, et plusieurs hauts fonc-
tionnaires dont M. Eugenio Anzilotti,
chef de la délégation italienne qui né-
gocie actuellement à Berne les accords
avec la Suisse au sujet de l'application
du nouveau tarif douanier italien.

De retour de Berne, M. Anzilotti
avait déj à fait au ministre du commer-
ce extérieur, un rapport détaillé sur les
difficultés que soulèvent les nouveaux
tarifs douaniers italiens, dans les
échanges commerciaux italo-suisses.

Vers d'autres reunions

Lors de cette conférence, le rapport
a été amplement discuté par les minis-
tres. D'autres réunions suivront ces
prochains jours . M. Anzilotti restera
à Rome toute la semaine et sera de re-
tour à Berne lundi prochain .

On prévoit d'ores et déjà que le gou-
vernement italien fera usage de la
faculté, reconnue par le parlement, de
suspendre provisoirement — c'est-
à-dire pendant les deux premières an-
nées à partir de l'entrée en vigueur
des nouveaux tarifs — quelques droits
prévus par les tarifs mêmes, et soule-
vant les plus importantes réserves du
côté suisse. Ces droits pourront éven-
tuellement être réduits.

Selon les accords d'Annecy, les nou-
veaux tarifs douaniers devront entrer
en vigueur le ler juin prochain, mais
le temps limité soulève des difficultés ,
d'ordre technique également. Les bu-
reaux de douane auront aussi certai-
nement des difficultés à se familia-
riser, en si peu de temps, avec les
clauses des nouveaux tarifs.

En outre , les milieux gouvernemen-
taux italiens se préoccupent également
des conséquences que l'application in-
tégrale des nouveaux tarifs provo-
quera éventuellement sur le coût de la
vie en Italie. Si le coût de la vie aug-
mente, il y aura d'autres agitations
sociales. Pour toutes ces raisons, le
gouvernement est fermement décidé
d'agir avec toute la prudence exigée
dans un pareil cas.

QuelQues difficultés

Le problème de la circulation

GENEVE, 12. — Ag. — Le problème
de la circulation et de la sécurité sur
la chaussée préoccupe les autorités de
nombreuses cités et les dirigeants de
plusieurs associations. Le leitmotiv est
de mettre un terme aux accidents
dont le nombre va croissant.

A Genève, le conseiller d'Etat chargé
du Département des travaux publics a

adressé une lettre à différentes asso-
ciations leur demandant d'examiner la
création d'une police auxiliaire de la
route qui comprendrait des citoyens,
conducteurs expérimentés, qui seraient
chargés de signaler les infractions aux
règles de la circulation. Le conseiller
propose de donner à ces citoyens le
nom de « conducteurs assermentés ».

Des «conducteurs assermentés-»
à Genève ?

Tentative de meurtre a Adliswil

ADLISWIL (Zurich) , 12. — Ag. —
La police a arrêté à Adliswil l'ouvri er
Wilhelm Staehli , 24 ans, pour tentative
de meurtre sur la personne de son
épouse. Dans la nuit du 9 mai, Staehli
donna un narcotique à sa femme qui se
trouvait au lit et la porta ensuite dans
la cuisine. Il la posa sur la table, ou-
vrit le robinet à gaz et l'abandonna à
son sort, alors qu'il allait se recoucher.

Fort heureusement, le père de Mme
Staehli, qui vivait avec sa f i l le , fut
réveillé par l'odeur du gaz. Il donna
l'alarme et put, avec l'aide des loca-
taires de la maison et de l'époux qui
s'était réveillé entre temps, ranimer la
malheureuse femme qui gisait inanimée
par terre.

Grâce à l'aide d'un médecin immé-
diatement accouru , Mme Staehli fut
hors de danger. Staehli, qui avait pré -
paré son plan diabolique de façon à
faire penser à un suicide, f i t  des aveux
complets lors de son interrogatoire.

11 donne un narcotique
à sa femme

et ouvre le robinet à gaz

Suites mortelles a une rixe. — Au f e -
Ut-Bâle, deux époux qui rentraient de
nuit à la maison, ont eu une discussion
avec des individus qui finit en voies de
faits. Le mari, Jakob Hodel-Zurcher, 53
ans, employé dans une fabrique de pro-
duits chimiques, a succombé à ses bles-
sures. Sa femme est actuellement en
danger de mort. Deux des batailleurs
ont été arrêtés.

Une mère sauve son enfant. — Le
pettt garçon de la famille Gassefr à
MeUingen, âgé de 2 ans, était tombé
dans la Reuss et avait été entraîné par
le courant. La mère qui avait été aler-
tée par les cris des petits camarades
courut vers son petit, sauta dans l'eau
et fut assez heureuse pour ramener le
garçonnet sur la rive.
Un enfant ébouillanté. — Voici un mois,

à Dietikon, le petit Heinz Moser, 4 ans,
était tombé dans un bassin rempli
d'eau bouillante. Le pauvre petit vient
de mourir à l'hôpital.

Un garçonnet happe par une auto-
mobile. — A Kronbuehl, près de St-
Gall, le garçonnet Karl Signer, 8 ans,
qui rentrait à la maison revenant de
l'école a été atteint par le pare-boue
d'une automobile et a été si griève-
ment blessé qu 'il a succombé peu après.

Petites nouvelles suisses

Chronique jurassienne
A Bienne

Un concours original
La police locale de Bienne vient de

prendr e l'initiative de démarches qui
ont pour effet la collaboration de toute
la population à une action tendant à
parfaire l'éducation des usagers de la
route. Les commerçants ont été invités
à reconstituer dans les vitrines des ma-
gasins, soit par l'image, soit au moyen
d'objets et de mannequins , les scènes
les plus diverses, cocasses ou dramati-
ques, qui se déroulent dans la rue lors-
que se prépare ou se produit un acci-
dent de la circulation . Les détaillants
ont répondu nombreux à cet appel et
l'on peut aujourd'hui admirer dans les
devantures de plus de cent boutiques,
les intéressantes trouvailles des déco-
rateurs.

Deux concours dotés de prix ont été
organisés ; l'un est réservé aux adul-
tes, l'autre aux élèves des écoles (pre-
mier prix pour les adultes 500 francs ;
premier prix pour les enfants 100 fr.,
sous forme de bons pour l'achat de
marchandises au choix chez les expo-
sants). Plus de 30,000 questionnaires
ont été distribués au public ;- chaque
participant au concours devra indiquer
quelles sont les six vitrines qui lui plai-
sent le mieux ; les réponses qui corres-
pondront à l'appréciation du jury (for-
mé de reyrésentants des commerçants,
des décorateurs de vitrines, de l'Auto-
mobile-Club de Suisse, du Touring-CIub
Suisse et de la police de la ville) se-
ront récompensées. Hier, le chef de
la Station fédérale de contrôle des ac-
cidents et ses collaborateurs sont ve-
nus de Berne ; ces jours prochains, les
vitrines des exposants seront égale-
ment visitées par les directeurs et fonc-
tionnaires de police d'autres villes qui
s'intéressent fort à cette manifesta-
tion.

RAD I O
Vendredi 12 mai

Sottens : 7.10 Le bonj our matinal.
7.15 Informations. 7.20 Musique enregis-
trée. 11.00 Emission commune. 12.15 Le
mémento sportif. 12.20 Musique enre-
gistrée. 12.45 Signal horaire. 12.46 In-
formations. 13.00 Les visiteurs de 13
heures. 13.10 Décors sonores. 13.20 Ri-
chard Strauss inconnu. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Le comte Kostia, f euilleton. 18.00 L'a-
genda de l'entr 'aide. 18.10 Radio-Jeu-
nesse. 18.25 Jazz authentique. 18.45 Les
cinq minutes du tourisme. 18.50 Reflets
d'ici et d'ailleurs. 19.15 Informations.
19.25 La vie comme elle va. 19.40 Mosaï-
ques. 20.20 Trois camarades. Pièce ra-
diophonique . 20.55 L'oeuvre de Ravel.
21.20 La tribune libre. 21.40 Suite pour
alto et piano, Ernest Bloch. 22.10 Es-
tampes orientales. 22.30 Informations.
22.35 La voix du monde. 22.50 Musique
douce.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Pour les enfants. 18.00 Disques. 18.30
Carnet d'un reporter. 18.40 Musique.
18.50 Piste et stade. 19.00 Musique. 19.10
Causerie. 19.30 Informations. Echo du
temps. 20.00 Disques. 20,15 Pièce poli-
cière. 21.10 L'art de la fugue. 21.40 Cours
d'anglais. 22.00 Informations. 22.05 Con-
cert d'orgue.

Samedi 13 mai
Sottens : 7.10 Réveille-matin. 7.15 In-

formations. 7.20 Concert matinal. 11.00
Emission commune. 12.15 Variétés po-
pulaires. 12.30 Choeurs de Romandie.
12.45 Signal horaire. 12.46 Informa-
tions. 13.00 Monsieur Prudence. 13.15
Vient de paraître. 14.00 Le micro-ma-
gazine de la femme. 14.30 Femmes ar-
tistes. 14.45 Les beaux-arts. 15.00 Les
enregistrements nouveaux. 15.30 La
bourse aux disques. 15.50 La transfusion
du sang. 16.29 Signal horaire. 16.30
Emission commune. 17.30 Swing-Séré-
nade. 18.00 Cloches du pays. 18.05 Le
Club des petits amis de Radio-Lausan-
ne. 18.35 Le courrier du Secours aux
enfants. 18.40 Le Grand Prix automo-
bile d'Europe à Londres. 18.55 Le micro
dans la vie. 19.15 Informations. 19.25
Le miroir du temps. 19.45 Sam'di-Ma-
gazine. 20.10 Histoires étranges. 20.40
Vienne reste Vienne. Gala de musique
viennoise. 21.15 Images de ce demi-siè-
cle. 21.45 Voulez-vous rire avec nous ?
22.30 Informations. 22.35 Musique de
danse.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 13.10 Cause-
rie. 13.40 Concert. 14.40 Reportage. 15.05
Concert. 15.40 Causerie. 15.55 Chants.
16.10 Nouvelles musicales. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Caupserie. 17.55 Concert. 18.40 Cause-
rie. 19.00 Cloches. 19.05 Orgue. 19.30 In-
formations. Echo du temps. 20.00 Im-
prévu. 20.30 Emission populaire. 22.00
Informations. 22.05 Musique danse.HONGKONG, 12. — AFP. — On an-

nonce de source autorisée que le roi
de Siam Phumiphon , avant de rentrer
en Suisse où il poursuivra ses études,
effectuera , accompagné de la reine et
de sa suite , une croisière en Extrême-
Orient à bord du paquebot de luxe
français « La Marseillaise ». .

Le souverain embarquera le 26 mai
à Saigon et visitera successivement
Manille , Hongkong, le Japon.

La lune de miel du roi de Siam

BERLIN, 12. — Reuter. — Un porte-
parole officiel britannique a déclaré
jeudi qu 'à proximité de Wittenberg,
situé sur la ligne de démarcation rus-
ro-britannique, se trouvent cinquante
barques devant être encore contrôlées
par les organes de la douane russe. Les
instances soviétiques auraient déclaré
que la manière dont les dites barques
avaient été chargées de vieux fer ren-
dait impossible un contrôle accéléré.
Mercredi, une seule barque fut con-
trôlée et autorisée à poursuivre sa
route vers Hambourg.

En revanche, le trafic sur l'auto-
strade se déroule normalement.

De nouvelles difficultés
dans le trafic à la ligne

de démarcation russo-britannique

La danse, ce sport gracieux...

LYON, 12. — Reuter. — Les deux
danseurs espagnols Pedroz Massip et
sa partenaire Mini Gegey, de Corse,
ont établi un nouveau record interna-
tional de danse, d'une durée totale de
821 heures 20 minutes. Pedroz et Mini
s'écroulèrent quelques minutes après
que le Français Alfred Viking et sa
danseuse, qui étaient considérés com-
me les concurrents les plus opiniâtres,
eurent abandonné le concours.

Deux Espagnols ont dansé
durant 821 heures

en Allemagne de l'Est
BERLIN, 12. — Reuter. — La police

de Berlin-Est recherche les auteurs de
la profanation de 16 tombes au cime-
tière juif de Weissensee, dans le sec-
teur soviétique de Berlin.

Un employé du cimetière a déclare
que, dans certains cas, de lourds mo-
numents de marbre ont été renversés:
ce ne sont donc pas des enfants qui
auraient, pour jouer , renversé ces
pierres tombales, comme on l'a décla-
ré parfois en pareil cas.

Profanations de tombes

L'actualité suisse

Jfajfy Séjour multiple 1200 m. a?
/ L A T *" V Route automobile sans poussière, pro- f j  /X S
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ses de mon,aBne* pi?cino. Par télé- / N̂Rfc.
r% F /à /v* sl*oe en 9 min. dans la contrée splen- / /CSBS èCLX L w* dide du lac d 'Oeschlnen à 1700 m. MC. yy W aF^
tlP-V/ Renseignements : Office du tourisme , *̂ / ' J22£~m
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IMPRIMERIE COURVOISIER S.A.
. La Chaux-de-Fonds
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LINGERIE
pour DAMES
Superbe choix
Chemise de nuit Parure
Combinaison
du plus simple au tout soigné

M" EDMÉE DUBOIS
1er étage Balance 4

Se recommande à vous

Dimanche J.t>uKf t.à& et
14 mai tfâbes des <MàK <LS

Stehté -Langel. Fleuriste
Stand 6 Tél. 2.41.50

vous offre à cette occasion , un superbe choix
de

Fleurs fraîches
ei

Plantes fleuries
au plus juste prix

Samedi banc au marché, vis-à-vis du Coq
d'Or , gra .de vente de Jolies roses et
œillets de la Riviera , à prix avantageux

Dimanche ouvert toute la journée

Chalet - Villa - crémerie

„j Les YeYveivcl\es
LES BULLES

De nouveau et tous les jours
ses réputés

Gâteaux aux f raises

Frappés - Glaces

Tél. 2.33.91 William Amstutz

i * *

IJ EBIf EïlCff DEII7 47 A E 9CV. Limousine 5 p laces, 4 portes
nCKlClICVDtNL 1/U J. Fr. 12.700.-

! || Se distingue par SA RAPIDITÉ SON CONFORT et SA MARCHE SILENCIEUSE \ \
tout en étant TRÈS ÉCONOMIQUE

! I Moteur 52 CV aux freins - Boîte 4 vitesses synchronisées - Suspension : 4 roues indépendantes i j
hj l  Graissage central automatique - Chauffage, déglvreurs , climatisation , montés d'origine j

i i !  DEMANDEZ ESSAI au représentant

GARAGE P. RUCKSTUHL
i !_l Léopold-Robert 21 LA CHAUX-DE-FONDS Téléphone 2.35.69
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Notre ,,chez nous "
Je l'ai nettoyé de fond en comble. Mainte-
nant , tous les planchers et tous les meubles
brillent , parce que je les ai traités avec
l'incomparable Encaustique KINESSA. Elle
est si économique à l'usage 1 De plus , les
parquets et linoléums deviennent insensi-
bles à l'eau et aux empreintes des pas.
Quand le plancher ou linoléum est sale,
il suffit de le nettoyer au torchon humide
et de la faire briller ensuite en frottant
quelques Instants. Le bulletin de garantie
contenu dans chaque boite est une garantie
de la qualité supérieure du produit.

®MNEM A.
Droguerie Perroco S.A., La Chaux-de-Fonds

A V E N D R E

TOPOLINO
superbe occasion décapotable , mo-
dèle 1948 en parfait état à prix très
avantageux. Voiture visible au
Sporting-Qarage , Jacob-Brandt 71
Téléphone 2.18.23.
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PLUS DE 9.000.000 DE MÉNAGÈRES /
ONT CHOISI LE HOOVER II
PARCE QU'ELLES ONT ÉuM
RECONNU QU'IL EST ÂuM
LE M E I L L E U R  ÊÈW
Démonstration sins engagement - ŜS'Wli
dans les bons magasins de k •fer^ Ŷ *̂
branche, sur demande à domicile. ^̂ *̂ r

Modile 612 fr. 475—

£'aspiw-iatteuc H Çj *lQ \f £ f ^
Marque il'fii T.?

BAT... BROSSE. ¦¦ ASPIRE
* - - - - - ti. ¦»- -- - c A n ' i  i tta i) mu min Tinf A

Devant la fontaine,

samedi au marché
1 grand lot

de bocaux a conserve
60 Ct. pièce, 4 pour 2 ffr.

1 grand lot

de lunettes solaires
au choix 1 fr. la paire

A. JEANNERET.

¦ L'événement sportif de dimanche 14 mai 1950 '

LE 4" 6RAND PRIX DU LOCLE
35 „ pros " cyclistes au départ à 10 h. 30 (Rond-Point Klaus)

dont SCHAER, KUBLER, Q0LDSCHMID, KOBLET, les WEILENMANN, les AESCHLIMANN,
FRITZ ZBINDEN, Croci Tort!, Born, Brun, Guyot, Ackermann,

Boucle de 32 km. à couvrir 7 fols — 234 km. — Prix de Belleroche

Une annonce dans «L'Impartial » - rendement assure

. . * .

t

£z\\ \Yi\\wf ev\ auto,
en voyage, les vêlements sont mis à
rude épreuve. Celui qui voyage beau-
coup, pour ses affaires ou à titre privé ,
doit toujours avoir une mine  soignée.
C'est pourquoi il imporie de choisir le
complet judicieux, ta i l lé  dans un tissu
approprié. Cela vaut aussi pour les
vacances. « Que dois-j e m e t t r e ? »  —
C'est toute la question. Nous vous aide-
rons volont iers  à la résoudie , sans

A *. o . c . e Q ci O U O

LA CHAUX -DE -F0ND5

MONTMOLLIN
CHAMBRELIEN

Ménage sans entant cherche à louer
de suite , chalet ou appartement , évent.
chambre , pour séjour , cause santé.
Autre région Val-de-Ruz ou Vignoble
serait également examinée.
Faire offres détaillées sous chiffre M.C.
7711 au bureau de L'Impartial .

sont à débarrasser gratuitement,
entre 18 et 19 heures. Société

coopérative de menuiserie
Fritz - Courvoisier 51.



seines m seaux a eau
en tôle galvanisée
très bon marché

a, 

Seau à eau
Dlam. 24 cm. 26 cm.

â 25 11*5
Diam. 28 cm. 3Q cm,

mmasm &ÊË 4* 9i

Baquet p =|f
ovale lfe^F==^Œ

Longueur 48 cm. 52 cm. 56 cm* 6Q cm.
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Droguerie

WALTER
rue Numa-Droz 90

Les articles de saison :
Engrais
Graines potagèt es ei
de fleurs.

Tout pour peindre :
Vernis à l 'huile
Vernis émail , etc.
Pinceaux , Eponges ,
etc.

Intimités :
ouvert et en paquets
Chlorocamphre
Flit.
Trix , etc.
Sacs antimiles.

Voyez nos vitrines

Droguerie

WALTER
rue Numa-Droz 90

CHXJ

Shell X-100 Motor Oil au Venezuela

/ / Il â Chaleur accablante dans les plaines de l'Orénoque
aiZaEllOl et dans la région de Maracaibo où s'étendent les

"?' - = vastes champs pétrolifères qui font du Venezuela
le deuxième pays producteur de pétrole.

Fraîcheur agréable à Caracas, capitale fourmillante de véhicules
automobiles. Néanmoins, les tempêtes de neige ne sont pas rares
sur les routes traversant les Andes, à l'approche des cols à près
de 4000 mètres d'altitude.

Dans ce pays, si tributaire de l'automobilisme, Shell X-100 est
aussi le lubrifiant unique, grâce auquel le moteur est paré pour
braver les caprices de la géographie et du climat.

„ „ I SHELL
De l arctiqu e f̂ lff TW
aux trop iq ues JÊÉmwÊL

MOTOR OIL

Aux Modes Parisiennes
Rue de la Serre 83

Y&eatAX chap eaux
Spécialité de chapeaux
dames

Réparations
Transformations

M. GANGUILLET
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m\ Â if Hi Ŵ -^^^^r^ llllllllllllMm W% MB BSSfr JP@¦k
^̂  

MF ^^p >;^^^
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irai
composés de 2 piè-
ces 4 x2 m rO envi-
ron sont cherchés
au centre de la ville.

Faire offres sous
chiffre P. R. 7658 au
bureau de L'Impar-
tial.

Horloger complet
au courant automa-
t ique chronographe ,
decoltayes , cherche
changement.

Ecrire sous chiffre
O. L. 7673 au bureau
de L'Impartial.

A vendre

Topolino
en parfait état.
S'adresser au bu-

reau de L'impartial .
7633

Jeune veuve
cherche

chambre
non meublée , avec pari a la
cuisine , éventuellemeni s'oc-
cuperait du ménage chez per-
sonne seule. — Ecrire sous
chiffre A. N. 7713 au bureau
de I.'loipartial .

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 15

par GASTON BONHEUR

Les Lefebvre s'arrêtent devant une librairie.
La vitrine entière appartient au libellé de l'ab-
bé Sièyès et Catherine lit le titre à mi-voix en
séparant les syllabes, et hésitant un peu.

— Qu'est-ce que le Tiers-Etat ?
Elle lève les yeux vers son mari et rougit un

peu.
— Tu es une très bonne eleve Catherine.
— C'est grâce à toi que j ' ai appris à lire et à

écrire . J'ai honte quand je pense que le jour de
notre mariage j' ai dû signer d'une croix sur le
registre. Je voudrais pouvoir aller très vite et
avaler tous les bouquins à la fois. J'ai mis quin-
ze jours à lire « La France libre » que le mar-
quis de Valledy nous a prêtée.

Sur le mail , dans un désordre de kermesse, il
y a les cafés . Ce sont de petites baraques de
planches aux tentes bariolées , aux chapiteaux à
dorures , en forme de pagodes , de manèges, de
moulins. On y sert le breuvage de l'intelligence,

très fort et très noir dans de ravissantes tasses
de porcelaine où sont imprimés des cocotiers et
des sauvages. Une boutique fait fortune. C'est
celle qui s'intitule «Au temple du magnétisme,
maison tenue par un disciple de Mesmer ». Les
bilieux et les arthritiques font queue pour touver
place autour du fameux baquet d'où s'échappent
les effluves guérisseurs. A côté, un bouquiniste à
la sauvette vend Jean-Jacques comme des pe-
tits pains. Dans ces jardins du Palais Royal à
l'image de la société de ce temps, il y a un étran-
ge mélange de raison et d'illuminisme, de libres
penseurs et de roses croix , de philosophes et de
prestidigitateurs. C'est l'époque de Lavoisier et
de Saint-Germain... La physique et la magie vont
de pair. Le paratonnerre a l'air d'une invention
de sorcier.

— Regarde, Catherine. C'est Monsieur Beau-
harnais... Tu sais qu'il a été élu à l'Assemblée
Constituante ?

Le bel Alexandre passe entouré de folles amies
et Catherine pense à la pauvre jolie dame des
îles qui pleure d'amour au bord des Océans.

Soudain , devant le Café de Foy se produit un
attroupement. Un homme s'est juché sur une
chaise. On aime les harangues. On accourt de
toutes parts.

— Qui est-ce ?
— Camille Desmoulins. Il revient de Versailles-
— Camille Desmoullins ?
— Mais oui, Catherine. Celui qui a écrit «La

France Libre».

— Allons l'écouter.
On joue des coudes pour ne rien perdre de ce

que va dire le journaliste.
— Je crois bien que c'est le premier écrivain

que je vois, souf fl e Catherine.
Et elle regarde avec de grands yeux étonnés

ce maigre jeune homme aux longues boucles
noires, aux yeux charbonneux, au nez d'aigle,
dont les pommettes parfois s'enflamment.

— Citoyens ! J'arrive de Versailles. Necker
est chassé. C'est le tocsin d'une Saint-Barthélé-
my de patriotes ! Ce soir même, tous les ba-
taillons suisses et allemands sortiront du Champ
de Mars pour nous égorger. Il ne nous reste
qu 'une ressource, c'est de courir aux armes.

— Aux armes ! répète la foule comme un for-
midable écho qui roule sous les arcades et s'en-
fle à travers Paris. «Aux Armes» reprend la
populace. «Aux armes» crie Catherine qui sent
son sang battre à ses tempes comme un tambour .

Au musée de cire de Curtius où sont les per-
sonnalités à la mode , on va chercher les bustes
de Necker et du duc d'Orléans, dont les perru-
ques frémissent au vent de l'insurrection. Portés
à bout de piques , ils ouvrent le chemin de la
place Louis XV à un cortège grondant qu 'exhorte
Camille Desmoulins aboyant sur les flancs com-
me un chien de berger. Necker et le duc d'Or-
léans avec leurs yeux d'émail et leurs joues pein-
tes en rose sont les têtes du mouvement. Ces
têtes de cire brandies au-dessus de la foule «a

appelleront bientôt d'autres, de chair et ruisse-
lantes de sang.

Les Lefebvre sont emportés par le flot , lui In-
quiet de perdre sa femme, elle «électrisée». A
chaque carrefour , les affluents furieux dévalant
des faubourgs grossissent le fleuve humain qui a
pris sa source devant le café Foy, dans les jar-
dins du Palais Royal et qui se répan d maintenant
à travers l'esplanade où se dressera plus tard
la sinistre invention du Docteur Guillotin, la
machine à raccourcir les ci-devant.

— Catherine , rentrons ! Tout cela finira mal!
Il faut que je rejoigne ma compagnie à Vaugi-
rard. Toi, tu devrais bien aller rassurer Madame
de Vallady qui doit s'inquiéter de nous.

Ils ont bien de la peine à sortir du courant et
doivent s'accrocher aux grilles des Tuileries com-
me on s'accroche à la rive.

— Rentre vite, ma petite femme, il ne fera
pas bon traîner dans les rues.

— Sois prudent, Joseph.
Ils s'embrassent tendrement et le premier re-

mous de foule les emporte, lui vers sa caserne,
elle vers ses enfants. Là-bas, sur la place Louis
XV, on entend le roulement sourd de la charge
des dragons de Lambesc surgis des Champs-Ely-
sées, et les premiers cris de la piétaille culbutée.
En un clin d'oeil la chaussée est dépavée et les
pierres pleuvent sur les cuirasses des cavaliers.
En vain Catherine essaye d'échapper au flot qui
tourbillonna.

(A suivre J

Ea Plaréctiale
Sans-ûêne
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autobus et taxis

Partez à la conquête du printemps à bord du cabriolet VW

En un tournemain
il sera décapoté pour laisser largement apparaître le ciel bleu

et toute la belle nature nouvellement parée.
Quelle joie éprouverez-vous alors de rouler sans heurts

et si confortablement installés!
Vous ne pourrez mieux , en vérité, profiter des beaux jourst

Combien plus radieux vous paraîtra le printemps Jf ,* *k
et plus vivifiants ses effluves ! , IÉÈêÊÉÊJ^Êf**

Vive le pr intem ps et le nouveau Cabriolet VAX7 ! jfMHffi.

® 

Cabriolet VW 4 -)  places, type de Luxe
Fr. 8 500. — plus Icha , chauffage et dégivreur compris
Cabriolet VW 2-4 places, type de Luxe
Fr. 8500.— plus Icha , chauffage et dégivreur compris

Agence officielle:

SPORTING-GARAGE, H. Stich
Jacob-Brandt 71 Tél. 2.18.23 La Chaux de Fonds
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STOP !
Des prix, de la qualité

le kilo

Poulets de grain 7.-
Poulets de Houdan 8.50

blancs et tendres

Petits coqs nouv. 8.50
Poules à bouill ir 6.50
Lapins du pay s 6.50
Lapins danois 5.20

chez

GYGAX

$ r̂ fc % Dimanche

Cultes de la Faille
dans les trois temples

Ce dimanche 14 mai , il n'y aura ni école du di-
manche , ni catéchisme ; tous les enfants  sont invités à
accompagner leurs parents au Cul te  de la famille.

MESDAME S !
Profitez de la saison cle la palée et de la
baisse de ce dél ic ieux poisson
SAMEDI 13 mai et MEKCRfc .nl , veille de
l 'Ascension , devant le Comptoir clu Marché
GRANDE VEI\ÎTE DE

Palées uiaêes et en lileis, ùonâelies
iiiei perches ei vénérons

Se recommandent : DELLEY FRÈRES
pêcheurs , PORTALBAN.

Votre robe de jardin
Votre robe de vacances
Votre robe de travail pour l'été

M rote-boléro Iris»

Cretonne ou Flisca à impressions riches et
toutes nouvelles Fr. 23.75 et 26.75

Crépon , la nouveauté élégante et prat ique
déjà a partir de Fr. 28.75

Voyez notre vitrine spéciale

Distribution de ballons „Pirelli" pour loin
achat de Fr. 5.—.

• A ̂  PI. Hôtel-de-Ville 7
Jjjr Balance 2
%T La Chaux-de-F onds

chez

1 MAY MODES
Neuve 11, vous trouverez un

! choix considérable pour tous
les goûts et dans tous les prix -

Photo
Cause double emploi ,

céderais appareil

LEICA
état de neul , à prix inté-
ressant.

Se rensei gner après
19 h. à l'adresse qui sera
indiquée par le bureau

, de L'Impartial.  7657

1er étage, Serre 96
vient d' arriver

BAS NÏL0N
dep. 4.90 ¦

Visitez sans engagement
notre rayon de lingerie
fine , marque suisse ISA
de grande renommée.

Nos prix vous intéres-
seront.
Mme Marthe BECK

Bas et lingerie fine

Jeune suisse allemand ,

employé
de commerce

parlant le français l'alle-
mand et l'anglais , cher-
che place comme corres-
pondant ou employé de
bureau supérieur.
Offres sous chiffre R. W.
7681 au bureau de L'Im-
partial.

Beau piano
noir , belle sonorité ,
Hugo & Jacobi. en
parfait  état , a vendre
fr. 650.—. S'adr. au
bur. de L'Impartial ou
tél. 2.51.23. 7740

( A

Léopold-Robert 72

vos

CHEMISES
et pyjamas -Resisto-

V J
Belle chambre à l0cu0enr,0r,
chez dame seule. — S'adres-
ser au bureau de L'impar-
tial. 7698

l/p lno homme et dame , par-
iCIUo faitétat .seraientache-
tés. — Offres détaillées et
prix sous chiffre GZ 7716 au
bureau de L'Impartial.

Femme de ménage es l̂dée pour quelques heures.—
S'adresser rue Numa-Droz
197, au 3me élage, à gauche.

7691

A échanger !pPttme<£l i
tie un de 3 pièces, quartier
ouest. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 7720

P ll lf l l ' i  ^nv0 'é canari jau-
Utllldl I. ne- _ Le rapporter
contre récompense, rue de la
Montagne 2 b. 7679

Commissionnaire |fce0unxs.
ciencieux , pouvant employer
un vélo , serait engagé. La
préférence sera donnée à
personne connaissant un peu
les travaux agricoles. Adres-
ser offres avec prétentions I
sous chiffre O. M. 7730 au bu-
reau de L'Impartial.

sjfiÉtiBl» de La Ghaux-iie-Fonds

Finale de la

Coupe suisse de football
B E R N E

Jeudi de l'Ascension, 18 mai 1950
BlLLbT A PK1X RÉDUIT

Aller :
La Chaux-de-Fonds, dép. : 7 h. 08 ou 11 h. 44

Retour :
Berne, dép : 19 h. ou 20 h. 33

Prix du billet, 3me classe, Fr. 8.-
Ce billet est valable seulement par

les trains indi qués ci-dessus

MODÈLE-PBOGKSS '; ' : . - . . Yjït^S^S

Les principaux facteurs ds la haute ualeur d'un J Ŝ Bra,
vêtement RITEX sont: Tissus et fournitures «s* 'ÉtlH jwjp,
meilleurs et t rounl l  Intér ieur  de premier ordre. ï.v'SÎBi HWro*
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La pâtisserie

Jeanneret
D. J. Richard 41

vous offre ses spécialités
de desserts :

Petits fours 80 ot. les
100 gr.

Soufflés au chocolat ,
80 et. les 100 gr.

Macarons et macarons
fourrés 70 ct. les

100 gr.
Amis et Palais de dame

60 ct. les 100 gr.
Desserts mélangés 50

ct. les 100 gr.
Noix de miel et Pain

des Alpes 40 ct. les
100 gr.

Gaie ilfij faÉs
Dimanche 14 mai

dès 15 heures

B A L
Orchestre DALLAS

Se recommande,
7724 J. JACCARD-

RESTAURANT
du

ROC MIL DEUX
Les Convers-Gare

SAMEDI 13 MAI

Souper tripes
Se faire inscrire au 2 33 41
Se recommande ,

L. NICOUD.

Au magasin
de comestibles

Serre 61
et demain samedi , sur la
Place du Marché , il sera
vendu :

? 

Belles palées
et bondelles

vidées
fr. 2.50 la livre

Filets
de perches

du pays

Filets
de dorschs

Irais
fr. 2.— la livre

Truites
du lac

Truites
vivantes

Beaux poulets et pigeons
de Bresse. Petits coqs
nouveaux du pays. Bel-
les poules. Beaux lapins
frais du pays.
Se recommande, F.MOSER
Téléphone 2.24.54 7788

iatletteâ d 'été
Soies rayonne imprimées
Soies « Bégé » infroissables
Soies naturelles , unies et imprimées
Shaniung, soie naturelle, écru et couleurs
Voile anglais « Robia » infroissable, grand teint
« Tobraleo », pour robettes de fillettes et tabliers
Crêpons pur coton, unis et imprimés
Crêpe mousse, infroissable, toutes teintes

pour messieurs et garçonnets
Popelines, pur coton , unies et rayées
Oxfords pour la chemise pratique
Coutils satin, pour cuissettes
Trièges pur coton, pour vêtement de travail

Serre *» ^ ̂1er étage AU COMPTOIR DES TISSUS
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par ETIENNE GRIL
Je n'en îeral pas en France, ni même en

Europe, où toute la place est prise, où l'on
étouffe , mais dans un pays où il y a encore
de grands espaces, où les bestiaux et les gens
peuvent galoper sans se gêner les uns les
autres. J'irai dans l'Amérique du Sud. »

— Mais tu n'as pas eu la tuile, qui aurait per-
mis d'éprouver tes résolutions ?

Harasse appuya ses deux fortes mains sur le
bureau, se pencha vers son ancien condisciple et
articula :

— J'ai eu la tuile. Le miracle s'est produit. Au
fond de la Lozère, du côté de Marvéjols, une
grand-tante de ma mère s'est éteinte sans bruit
à l'âge de cent deux ans. Nous avons été trois à
hériter . Oh ! pas une fortune. Les frais payés,
nous avons eu chacun cent vingt-deux mille
francs tout nets.

— Alors ? demanda Pèlerin intéressé.
— Alors, avec cet argent en banque, je ne fus

pas tenté une seconde de le faire fructifier dans
une entreprise. Il y a trois mois de cela. J'ai
employé ce temps-là à me documenter, à écrire,
à lire. Je connais la question de l'élevage et de
la propriété au Brésil sur le bout du doigt.

— Je suis tranquille. Pour la documentation,
tu étais très fort.

— Je le suis encore davantage. Dans la Matto-
Grosso, il y a quatre exploitations qui ne de-
mandent qu'à être à moi.

— Tu es encore à Paris ? Tu as bien changé
tout de même. Tu n'as pas pris le premier ba-
teau ? .' i. i

— Ulysse, depuis trois mois j'ai vécu sur mon
héritage. En me privant de bien des douceurs,
avec devant les yeux la vision de mes bestiaux
futurs, j'ai encore pu conserver cent mille fr.

— Je croyais que dans ces pays la terre appar-
tenait à qui voulait l'exploiter et que les bes-
tiaux gambadaient en attendant qu'on les attra-
pât pour les domestiquer.

— Au Brésil, c'est comme Ici. La terre et les
bestiaux appartiennent toujours à quelqu'un. Ça
coûte tout simplement moins cher et l'on est
plus à son aise pour circuler. Avec le prix d'un
hectare à Bécon-les-Bruyères, on en a là-bas
cent ou davantage. On paye les exploitations
aussi cher qu'ici, mais elles sont plus grandes.

Lucien Harasse étendit le bras, attrapa son
pardessus et tira d'une poche intérieure une
liasse de papiers qu 'il étala, devant Ulysse Pèle-
rin.

— Voilà mon travail de trois mois, dit-il
triomphalement.

Pèlerin feuilleta rapidement les papiers. Il y
avait des graphiques, des colonnes de chiffres,
des résumés, des références.

— Pas un chiffre que je n'aie vérifié , dit Ha-
rasse.

— C'est un grand travail, reconnut Pèlerin.
Depuis quelques minutes il était préoccupé,

excatement depuis que son ami lui avait parlé
du prix des propriétés. U se doutait bien que
Harasse, qui ne lui avait pas donné signe de vie
depuis plus de vingt ans, n 'était pas venu sim-
plement pour le plaisir de bavarder.

— Ce sera une affaire sûre. Certes 11 ne faut
pas s'attendre à des bénéfices astronomiques,
mais ceux qu 'on réalisera seront substantiels et
solides.

Ulysse Pèlerin tira sa montre.
— Je bavarde, je bavarde , s'exclama Harasse,

et je te fais perdre du temps. Ha visite n 'est
pas désintéressée. J'ai pensé que tu étals en
somme au centre des trésors nationaux et qu 'il
y aurait peut-être moyen d'en distraire une
parcelle pour m'aider dans cette affaire-là.

Pèlerin eut un tel sursaut, que son lorgnon
SUssa de son nez ; il le rattrapa au vol.

— Demander au Trésor une subvention pour
une entreprise privée I

U faillit ajouter :
— Et pour quelle entreprise !
— C'est presque de l'expansion coloniale, ri-

posta Harasse. De toute façon , il n'est pas
mauvais que la France soit représentée à
l'étranger dans toutes les branches de l'acti-
vité humaine.

On frappa à la porte, que l'on ouvrit sans
attendre de réponse. Burdot entra ; il venait
chercher son collègue pour aller déjeuner. En
apercevant le visiteur, il s'excusa et esquissa une
discrète retraite, mais Ulysse Pèlerin le pria
d'entrer.

— Je vous présente Lucien Harasse, un ca-
marade de Louls-le-Gr,and. Honsieur Burdot;
chef de bureau aux Finances, comme moi.

Harasse et Burdot se serrèrent cordialement
la main.

— U est midi cinq, dit Burdot.
— Veux-tu venir déjeuner avec nous ? de-

manda Pèlerin à Harasse. Nous allons à côté,
derrière la Comédie-Française.

— Là où ailleurs, répondit Harasse. Nous
pourrons continuer à bavarder. Je n'ai cessé de
parler depuis une heure. Ce sera ton tour de me
raconter ce que tu as fait depuis plus de vingt
ans.

En dépit de cette résolution, les trois hom-
mes sortaient à peine du ministère et traver-
saient la rue de Rivoli que Harasse en revenait
à sa marotte du moment. U le 'faisait d'ailleurs,
parce qu'Ulysse n'avait pas résisté à l'envie d'é-
tonner son collègue.

— Harasse veut s'occuper d'élevage dans l'A-
mérique du Sud. U venait me demander si le
Trésor ne pouvait pas l'aider dans cette entre-
prise.

Burdot fut  aussi stupéfait que l'avait été Pè-
lerin. Il ne traduisit pas sa stupéfaction , de la
même façon car il n'avait pas de lorgnon., mais
il s'arrêta au milieu de la chaussée.

— Ça , alors ' dit-il.
Il sifflota d'admiration et regarda . leur Invité

d'un autre oeil. Un taxi les frôla. Le -chauffeur

lui lança une bordée d'inj tires. Burdot, qui
avait d'ordinaire la réplique facile, garda pour
lui-même son stock de mots cruellement ironi-
ques et suivit ses compagnons sous les arca-
des. Là, il s'arrêta de nouveau, conitempla
Harasse, hocha la tête et dit lentement :

— J'en ai connu qui avaient de l'audace,
mais je tire mon cha<peau devant vous, mon-
sieur Harasse. Par quel budget ferez-vous pas-
ser cette largesse du Trésor ?

— Il a parlé d'expansion coloniale, plaisanta
Pèlerin.

— Vous voulez faire de l'élevage en Guyan-
ne ? A ma connaissance, c'est la seule colonie
que nous possédions en Amérique du Sud.

— C'était une façon de parler, répondit pa-
tiemment Harasse. Tout ce que l'on fait hors de
la métropole est de l'expansion coloniale.

— C'est une théorie, mais j e doute que notre
ministre des Colonies partage votre point de vue.
U aurait trop peur de complications diplomati-
ques avec l'Argentine, l'Uruguay et le Brésil.

Us discutaient sur le mode léger et ne tenaient
pas leurs propos pour sérieux. Au Restaurant
Colline, la conversation allait prendre un autre
tour ; elle se réduisit à un dialogue entre Ha-
rasse et Burdot.

Tout en regardant fixement celui de ses com-
pagnons qui parlait, Ulysse Pèlerin avait l'esprit
ailleurs et semblait suivre ses propres pensées.
Le pincement au coeur qu'il avait éprouvé à
partir du moment où il avait compris que la vi-
site de son ami de lycée aboutirait à une de-
mande d'argent plus ou moins importante, s'é-
tait dissipé. S'il retrouvait l'agrément d'autrefois
à écouter Lucien Harasse, qu 'il avait considéré
comme mené vers un destin hors série et dont
la voix chaude et ardente l'envoûtait étrange-
ment, il était trop préoccupé pour goûter pleine-
ment le charme de sa compagnie retrouvée.
Quand la serveuse tardait à leur apporter un
plat , il trahissait sa préoccupation par un tic :
il pétrissait la mie de son pain au bout de ses
doigts effilés et il rangeait les boulettes molles
en rond autour de son verre,

Burdot posait inlassablement das Questions.

FOURRURES
Nous RÉPARONS,

TRANSFORMONS.
CONSERVONS

tous MANTEAUX , JAQUETTES,
COLS, etc. de n'importe
quelle provenance,

aux PRIX LES PLUS JUSTES
Donnez vos réparations à faire
pendant l'été

GIAN- FERRARI
FOURRURES

Léopold-Robert 14 a Tél. 2.58.26
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\^ * Offrez-vous... *%,
et offrez à vos visites

les délicieux biscuits COOP
R
I Suzanne, petit- beurre 200 g. Fr. 1.30

 ̂
Irène, galette aux oeufs 100 g. Fr. 1.10

O Maya, riche en beurre 100 g. Fr. - .85
u
R Sylvia, gaufrettes 150 g. Fr. 1.10

m Annette. biscuitsencouronne 100 g. Fr. - .95
E

avec du thé noir COOP
R

50 g. 100 j.

-.70 1.30 Indian Blend s
-.90 1.70 Finest Ceylon Z j

1.05 2.- Finest Broken U
If1.15 2.20 Finest Darjeeling N j
E

R ...mais n'OUblieZ paS que les
chaleurs sont bientôt làl

S
T ! Demandez à la coopé qu'elle vous
O | livre sans tarder

R votre provision de cidre
" doux CO-OP

Coopératives de consommation
*w. neuchâteloises et jurassiennes f̂é^

By [*K •«mC -**W JBS&te"' ip^dï^K Y

• une affaire qui prospère à souhait. Néanmoins , la vue

d'ensemble vous échappe parfois. Brusquement, votre

entrain diminue. Vous êtes à bout de vos forces. Et pour-

tant, comme tout bon pilote à la barre, vous devez être

constamment en possession de tous vos moyens.

L'Ovomaltine, source féconde d'énergie, est le vrai ré-

pondant de tout effort physique et cérébral.

OVOMAEPSE
"̂̂ ¦̂ ^ d̂onnc des forces

B484 D R  A .  W A N D E R  S. A.. B E R N E

Toutes vos
installations électriques

j Lumière

ôvea

BERBERAT
ÉLECTRICITÉ.MA.C. « u CHAUX-DE -F ONDS

HUM OHE I.M.4»

Samedi 13 mai, au marché de La Chaux-de-Fonds Plï j jj || jBQ
vis-à-vis  du magasin Kurth , grande wlll I U 11*11$vente de petits

de ma production
filets de perches ut» »»!», i.™ .e ntre

Tonneau 1.30
palees et filets de palées Bouteme 7 a. 1.301»bout

Ménagères profitez Rendn franco à Partir de 20 ••
Se recomm.: R. GASCHEN , Cressier Pour adresse : P. Crolsier,

Vitlc. Lonay s/Morges
(Vaud). 7566

| MU PAIERIES 011 «ill
¦ HH "/ Bonneterie - Chemiserie f̂j ff j /
MF /O Chapellerie MF /Q

Bretelles - Parapluies - Cravates - Salopettes

1 A titre permanent I

i 10 7« es —pte 107» IBmmr / 0  articles en magasin B̂ F /Q

1 AUX GALERIES DU VERSOIX I
! BALANCE 19

EN CAS DE DÉCÈS TÉL : JOUR ET NUIT 2.19.36

j r*j m-S m~s/
•̂  * ^^ LÉOPOLD-ROBERT 6
ARTICLES MORTUAIRES. CORBILLARD-AUTO. FORMALITÉS. *-7\«Dep uis...

IA p ius kauke auf iij uifé
un beau buste a toujours été objet de
fierté pour la femme...
Vous aussi, employez la crème «DIVA»
pour le buste

|VI LaTer ou nettoyer avec
.jggâ ft. la mousse miraculeuse Cis ^

J & ^m T T m. est aéreaD'e' profitable et facile, i

JH /T L i 8 Jsm — et la mousse Cis ménage j

PU m MB lik^M 
vos mains! J

BH j |  m ._ le grand paquet frs. 2.—

^̂ ^̂ "̂ Un produit de ta Cis, Liestal

f  VItf* Df<KUf II An LAC DE TH0UNE AjMWKlJWwBh 800 mètres d'altitude
le lieu de vacances idéal vous invite cordialement

Repos absolu Soleil Air de montagne
Hôtel Bâren Home p. conv. Niesenblick
Pension Ruch Pension Stettler
Hôtel Alpenruh e Pension Chalet Liseli
Hôtel Adler Chalet Halde (privé)

VHome d'enf. Sunneschyn Home d'enf. Paradiesli ,
Office de renseignements par tél. (033) 5.71.35 J

A vendre de maison pri-
vée, superbe

peinture à l'huile
de Moritz « Le Mari au Ca-
baret », env. 75/85 cm., avec
bel encadrement or, en très
bon état. — Pour visiter s'a-
dresser au tél. (032) 2 48 59,
Bienne. 7660



Marasse répondait avec vivacité et , semblait-Il,
avec compétence. Il avait bien étudié son affai-
re, théoriquement du moins, et aucune question
ne le surprit.

— Je rencontrerai trois difficultés sérieuses :
la nourriture, du pays, auprès de laquelle celle de
ce restaurant paraîtrait un festin de roi gastro-
nome ; je m'y habituerai, car j' ai un estomac
d'autruche. La peste , qui ravage les élevages de
chevaux dans le Matto-Grosso ; je m'y habitue-
rai aussi et je me servirai de buffles ; là-bas, ils
ont une bosse et on les appelle des zébus. Enfin ,
la main-d'oeuvre. Cossards et compagnie, pares-
seux comme des couleuvres, voilà la main-
d'oeuvre autochtone dès qu 'on arrive aux Tro-
piques.

— Vous emmènerez du personnel de France ?
— Vous plaisantez,, monsieur Brûlot ?
— Burdot. "•
— Excusez-moi . En collant des affiches-récla-

mes de cinq étages de haut, je ne trouverais pas
dans toute la France dix de nos compatriotes
pour me suivre.

— Nous avons pourtant des coloniaux ?
— Des fonctionnaires, monsieur, pas autre

chose. Des militaires coloniaux aussi. Rien que
des hommes qui ne veulent pas lâcher le virage
sans garantie , sans tant de sous à la fin du mois
et la retraite à cinquante-cinq ans.

— La retraite a du bon.
Marasse préféra ne pas discuter ce point de

vue.
— La main-d'oeuvre est la pierre d'achoppe-

ment. Quand j' ai commencé à m'occuper de l'A-
mérique du Sud, je penchais vers la culture au
Paraguay, ce coin de paradis tombé sur terre...

— Avec ses petites révolutions ?
— On s'y habitue . Seulement la terre est trop

basse. Que ce soit pour la gratter ou pour récol-
ter à pleins chariots, il n 'y a personne. Les na-
turels travaillent quand ils en ont envie et ils
n'ont pas souvent envie. J'ai renoncé au Para-
guay et à la culture. Avec les bestiaux, ça peut
encore aller... Il semble qu 'à partir du moment
où il s'agit de galoper dans les vastes pompas,

de jouer au gaucho et de manier le lasso, ces
agneaux consentent à ne pas considérer qu 'ils
travaillent.

Au dessert, en passant par les mérites com-
parés de l'aventure et du rond-de-cuir, la con-
versation avait évolué de l'élevage dans l'Amé-
rique du Sud aux propres entreprises de Ma-
rasse depuis vingt-cinq ans. Burdot les comp-
tait au fur et à mesure que Marasse en résu-
mait les caractéristiques.

— J'étais allé me reposer pendant trois mois
en Algérie et au Maroc. De beaux pays, mais
tout petits ; il n'y a. pas plus de place qu 'en
France. En revenant en France, je me suis
avisé que le sous-sol n 'était guère exploité. Les
Romains avaient pourtant puisé à tour de bras
dans nos filons. Ils nous avaient montré le
chemin. Je me lance dans la prospection des
mines de cuivre et surtout de zinc...

— Neuf , compta Burdot .
— Oh ! pas longtemps. Juste pour découvrir

dans notre département le plus déshérité , dans
la Lozère, deux petits filons. J'ai tout cédé à la
Société des Recherches de Calamine, qui s'est
constituée tout exprès.

— La S. R. C. ?
— Oui, la S. R. C. Elle marche bien aussi,

celle-là.
— Je pense bien qu'elle marche. C'est à peu

près la seule valeur que j' aie en portefeuille qui
n'ait pas dégringolé.

— Elle ne fera pas d'étincelles, elle ne vous
rapportera pas le Pérou , mais elle est solide.
Gardez-la. J'ai alors créé les Papeteries des
Landes...

— Dix.
— Le pin pousse vite. Les spécialistes vous ra-

contaient qu'il fournissait du mauvais papier.
J'avais l'exemple des Américains. Du côté de
Dax, j'ai introduit une espèce venue tout droit
des Etats-Unis; elle fournit un papier-journal
plus blanc que votre faux-col . On a monté en
série la plantation, l'usine de pâte à papier , l'u-
sine à papier et ça marche très bien. Si vous

voulez encore un placement de père de famille,
prenez des Papeteries des Landes.

— C'est tout ? Vous n 'êtes pas allé jusqu 'à la
douzaine ?

— Non , mais j' ai monté dans les Alpes Mari-
times un élevage de poulets d'hôtels. Je trouvais
extraordinaire que des villes à grande consom-
mation comme Nice , Cannes, Menton , fissent ve-
nir leurs volailles de la Bresse ou du Mans. J'ai
monté une petite affaire , pour faire une dé-
monstration. Elle, marche bien. Elle était trop
petite pour moi. Mais j'ai fait là une expérience
dans le domaine du financement. J'ai l'intention
de rappliquer à l'élevage du Matto-Grosso. Si je
trouve un capitaliste, je m'engage à lui rembour-
ser ses fonds en dix années, par tranches égales,
et pendant dix ans je partage les bénéfices avec
lui. Vous vous rendez compte de ce qu 'il tou-
chera la dernière année, son capital étant amor-
ti ? Et au bout de dix ans, moi qui ai touché
autant que lui, je suis entièrement propriétaire
de l'affaire. ' Nous sommes satisfaits tous les
deux.

— Ça fait onze, conclut Burdot. Ce n'est pas
mal. Les bestiaux du Matto-Grosso feront votre
douzième affaire. Après celle-là , vous pourrez
prendre votre retraite.

Marasse s'accommodait de la légère et ami-
cale raillerie de cet homme qu'il ne connaissait
pas deux heures auparaavnt. Il ne s'apercevait
pas du mutisme de son ami Pèlerin ; il n 'en eut
conscience que lorsque celui-ci, ayant réglé leurs
deux repas, prit congé de lui en sortant du res-
taurant.

_ J'aurais grand plaisir à causer de cette
affaire , à laquelle je vais réfléchir pour décou-
vrir un moyen de t'aider. Viens de préférence
l'après-midi, vers quatre heures.

— Cet après-midi.
— Non. Lundi, si tu le peux.
— Eh bien , lundi à quatre heures. Au revoir,

monsieur Brunot.
— Burdot.

— Excusez-moi. Je ne retiens pas exactement
un nom tant que je ne l'ai pas vu écrit. Je suis
enchanté d'avoir fait votre connaissance.

— Le plaisir est bien réciproque. Au revoir ,
monsieur.

Tandis que Marasse s'éloignait vers l'avenue
de l'Opéra, les deux fonctionnaires se dirigèrent
sans hâte vers le Ministère des Finances.

— Ton ami est vraiment un homme épatant ,
dit Burdot.

— Oui, oui, répondit distraitement Pèlerin. Il
a toujours été comme cela. C'est un volcan. Il
attire et inquiète. C'était un garçon droit et il
semble qu 'il le soit resté, en dépit de ses aven-
tures. Il peut se tromper, mais de bonne foi.

— Il cherche vraiment de l'argent ?
— Il en a un peu, d'un héritage, une centaine

de milliers de francs. Il lui en faudrait sept ou
huit fois autant.

— Aïe ! C'est un peu cher.
— Il ne me semble pas que ce soit cher pour

une propriété d'élevage , même au Brésil.
— D'accord , mais c'est cher pour moi. En réa-

lisant mes quelques valeurs, j ' en tirerais tout
juste deux cent cinquante à trois cent mille
francs.

Pèlerin saisit son collègue par le bras.
— Burdot, vous ne voulez pas dire que vous

auriez l'intention de mettre de l'argent dans
cette affaire ?

— Plutôt deux fois qu 'une, mon cher ami. Avec
les crises qui se succèdent, j ' ai toujours mes
quatre sous empêtrés dans des valeurs qui des-
cendent , tombent, s'écroulent . Il y a six mois, je
vais à la banque avec la ferme intention de tout
vendre et de transformer ce que j'en tirerais en
un bout de terrain, de bois, de pêche à la ligne.
Le directeur me dit : « Gardez vos valeurs : la
baisse a atteint le fond. » Je les ai gardées et
elles ont trouvé le moyen de descendre encore.

— Il faut le croire, constata Pèlerin avec sé-
rieux, qu'il j  avait un double-fond.

(A suivre)
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Attention! fl s'agit de R AD I O N !  Riche et douce, sa mousse
savonneuse procure à votre linge une propreté impeccable , une fraîcheur

délicieuse, tout en ménageant ses fibres. Plus de soucis de savon calcaire 
avec RADION! Et... superflus les produits à rincer , à blanchir, etc. ! Grâce à

; son extrême douceur, vous pouvez confier à RADI ON
votre plus belle lingerie fine. RAD I O N est aujourd'hui
la lessive la plus utilisée de la Suisse. On l'obtient
maintenant en paquets géants, très avantageux! ^s fabricants de machines^Hrocurez-vous en un des amourd hui! ê" ¦ i , , 1' ' || a laver les plus connus

v recommandent RADION.». .v/
R5o ; j ,  . ¦. '¦•
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/lœusuz tourna <m??ie^
Papa avait bien vu que souvent maman
était pâle et tati guée : il a fait venir ce
magnifi que paquet de fête que Pierrot
va pouvoir lui offrir. Il contient 4 gran-
des bouteilles d'Elchina , le toni que bien
connu si bon à prendre.

Elchina soulage et fortifie dans les cas de
surmenage chroni que , faiblesse générale ,
symptômes nerveux , troubles de l' esto-
mac ou d'intestins, langueur et fatigue
après gri ppe ,op ération ou accouchement. é

Dans les pharmacies et drogueries.

"**&$v
ill Paquet cadeau de 4 bout.à Fr. 6.50

J Prix spécial Ica compris Fr. 20.80
irr̂ fv ' ~*~~.
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Piano
Bliithner , noir , ainsi
qu 'un salon style Louis
XV recouvert velours
de Gênes et divers
meubles sont à ven-
dre.
S'adresser Temple-
Allemand 5i , au
ler étage. 7601

Aspirateur
en parfait état d' entre-
tien , à vendre avec
tous les accessoires,
voltage 220.

L. Stehlé, Pont 10.
Tél. 2.54 75. 7357

Une santé de fer S
Pour l'avoir , il faut un organisme auquel ne
manque point le fer , élément constitutif indis-
pensable à notre organisme. Le fortifiant
PHOSFAFERRO contient du fer , de la léci-
thine et des extraits de levure. 11 combat le
surmenage , la débilité , la faiblesse générale,
l'anémie et la chlorose.

P H O S F A F E R R O
La boîte Fr. 4.42 \ , .
La buîte-cure Fr. 7.80 / lcna'

En vente dans toutes les pharmacies et au
Dépôt général : Phaimacie de l'Etoile S. A.,
angle rue Neuve 1 - rue Chaucrau , Lausanne

W

JJ VENTE DE KIRSCH
Nous attirons l'attention de tons les milieux in-
téressés au commerce du kirsch (distilleries ,
bouilleurs de crû , maisons de commerce , hôtels ,
cafés , res tauiants)  sur le règlement fédéral du
4 avril 1950, concernant la mise dans le com-
merce du kirsch et sur la publication y relative
dans la ¦ Feuille olficielle » du canton de Neuchâtel
des 10, 13 et 17 mai 1950.
A partir du 15 juin 1950, aucun kirsch ne
pourra être mis dans le commerce sans
documents d'authenticité.
Le laboratoire cantonal lournira tous renseigne-
ments.

Le chimiste cantonal.
Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier

Aux Modes Parisiennes
Rue de la Serre 83

Belle lingerie Tabliers boléro

3 ai nyian,
depuis Fr. 3.90

Bas sport, Chaussettes
Beau choix de capets, foulards

mouchoirs
Bien assorti en broches, colliers \

portemonnaies et sacoches



POTAGE DE POULES AUX PÂTES

VELOUTÉ AUX OEUFS

FLORIDA POTAGE PRINTANIER

POTAGE AUX CRÊPES
¦ •- » 
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Fête des Mores
Demain , sur la Place du Marché , devant
la boucherie chevaline

et au magasin Léopold-Robert 7
on vendra une grande quantité de très
belles

plantes fleurie*
à des prix très avantageux

Se recommande : A. AMBÛHL

Ef c my&
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V oilê comme elle le veut! L'air
jeune et sporti f dons son élégante chemise
Lutteurs. Et comme il s'y sent bien ! Vivement
lavée et aisément repassée. Son col est im-
peccable. Franchement , une chemise qui
habille bien , une chemise qui vous rend le
visage rayonnant I

j m m  Lutteurs
Çy 9*L " T>*»J-. • ¦ • Pas chère,
VY \ /. 'v Vy mais soignée .. .

\ m  ̂<ây

Bonneterie - Lingerie
Chemiserie - Nouveautés

^titBM^
Léopold-Robert 34

Cuirs et fournitures
Courroies dé transmission
marque « Monopol » lre qualité
Cordes de transmission . > ..
massives et torses ¦ • ¦. ' . - • *

¦

Peaux de daim
Lacets cuir de ler choix
Produits Woll y pour l'entretien
des chaussures

Se recommande :
G. HALDEMANN, CUlrS
Fritz-Courvoisier 10
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Lapin frais
Fr. 6. — ie ki lo

Tripes cuites
BOUCHERIE

Otto Jaeggi
l éopold-Rohm 58 Tél. 2.35.20

¦in MIHUM il—¦¦¦«il«i ni i nain mil i ¦inii !¦.,¦.,,,,,,,,,,,————i—

Repos et convalescence ,

HOTEL MONT-FLEURI
s/MONTREUX-TERRITET 600 m. s/m.

Séjour idéal de printemps
Arrangements avantageux

Téléphone (021) 6.28.87 H. NICOLET

 ̂
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•- JChasseuses

de pierres
seraient engagées
de suite par l' ate-
lier Mme îi've
Georges Perret
Léopold-Robert  57

6^UVEAU"T"és
L É O P O L D- R O B E R T . 20

vendra dès vendredi 12 mai 1950, à 14 heures, dans ses nouveaux locaux

(/lu e £é&p tùld~(Jl&kezt 43 t%u
CA côté de la confiserie Moreau)

r
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200 manteaux mi-salson OO»- 95B- 125.- 145i-

200 costumes classiques et fantaisie 49«- 75B- 95.- 125.-

45 costumes tricot 49-- 69.- 89.-

50 top coats et paletots 45.-

100 manteaux popeline et caoutchoutés 49.- 69L - 79.- 95.-

-? Nous prions les personnes qui le peuvent de venir déià le matinI

Vous trouverez aux magasins de l'Ancre , Léopold-Robert 20, tout noire assortiment en Jupes, blouses,
robes et toute la confection pour tlliettes

d&mp lâtaz
ia cêinf &tt
de votre intérieur

I Tins est indispensable
Tapis tle milieu modernes ' hMl£ïm 78.-

lt% x 290 108."
Milion velours Tournay coton QCliililbU 190x290 à oU. -

IVIIlIGU moquette laine . . . 183 x 230 'uJ."

200 x 300 195."

Pour la CHAMBRE 1 CHER
une belle descente de lit

en bouc lé «xi» . . . i ia.7o „t 13.90
en moquette laine . . . .  6ox 120 17.90

70 x 130 21.90

en moquette laine unie . . 65 X 130 29 .50
Encadrement de lit ytxTo,c°ô°xn 120 n,

les.3 pièces pour OU. "

Encadrement de lit ^.lëf '̂V 11060 x I20 . les 3 pièces Ho."

Encadrement de lit "^ S^ineiQB
90 x J50, 70 x 135, les 3 pièces pour 'OU.'

Une Léopold-Robert 32 Chaux-de-Fonds

Fille de cuisine
est demandée de
suite.
S'adresser à l 'Hô-
tel du Cheval-
Blanc, Hôtel-de-
Ville 16. Téléphone
2 5074 tl£i
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MOTEL DO LAC
LES B R E N E T S

i— .¦ s

Pour la tête des mères menus soignés
¦ f " TMfes^ ¦. . '. : f ? -  ; Y YY ' > .

tfrochets '¦'
Foïtlets de Bresse

Cuisine laite pai le chef , salle à
manger .rénovée , terrasse sur le lac ,
vue magnif ique
Téléphone 3.30.52 7709

ILES HÉROS "
V *

¦ ' •
¦>¦ ¦ >

'
¦>

qui ont eu l'asiucê de crever les pneus de
ma bicyclette doivent savoir que ce n est
pas la laçon de me décourager dans mon
tiavai l .  Mes journaux  se vendront tout  de
même. PUCE A L'OREILLE.

FERME NEUCHATEL OISE , Les Eplatures
Samedi soir et dimanche

Menu à Fr. S.— Menu à Fr. 7.—

Potage crème de gruau , Potage crème de gruau ,
Oeufs à la russe , Oeufs à la russe,
Rôti de porc au lour , Poulet au four ,
Pommes nouvelles , Pommes nouvelles ,
Petits pois à la française , Petits pois à la française ,
Salade verte , Salade verte ,
Uâteau aux fraises. Uàleau aux fraises.

Par précaution , retenez votre table , s. v. pi.
Q. RAY . téléphone 2.44.05

A REMETTRE

région VEVEY-MONTREUX
commerce réputé de laines fantaisie , ouvrages de
dames, articles pour bébés.
Offres sous chiffre P. L. 11268 L., à Publicitas
Lausanne.
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Parlé
j ) Quand vous l'aurez vu, vous direz avec nous : Quel film épatant ! N TOUT LE MONDE CUNNAIT NOS DEUX EX I RAORDINAIRES COMIQUES

V lrançalS / Dgg ^^ ̂ ^ tendresse infinie , mais aussi des E UN SPECTACLE POUR TOUTE LA FAMILLE , INUTILE D'EN DIRE DAVANTAGE
moments d'une rare violence. ¦»*¦»¦»Toute l'ELEGANCE et la BEAUTE des MANNEQ UINS DE PARIS VJ LNJEZ RIRE !!!...

m̂gffgmgfUff j ^ ^  Matinées : samedi , dimanche el jeudi de l 'As cension à 15 h. 30 Tél. 2 22 01 ,̂ ^ |̂
sB|g^
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Matinées : dimanche el jeudi de l'Ascension à 15 h. 30 Téléphone 2 21 23 Ba^MMMmr h

B3I Bl "W POW la lre JolS à La ChaUX-de-FondS R K O  UN MAG NIFI QUE IJOUBLE PROGRAMME : Ti m Holt et Mar sha Hyer dans

E
" Matinées : dimanche el jeudi 

' ^
dal une sensationneHe denture "WF 

L ËXPKljuh llll DuKLlN 
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l'Ascension â 
15 h. 30 

d'espionnage \f u *«»* ""**** **** uuituii i 
JL Téléphone 2 21 40 Quel est le mystère du train tragique ? (version originale sous titrée ) I PAKLE FRAN çAIS | j m

Matinées : dimanche à 15 h. 30, - Mercredi I Cette semaine : Deux grands films français
à 15 h. - Jeudi (Ascension) à 15 h. 30 au programme
Location ouverte - Téléphone 2.18.53

Vendredi, samedi, dimanche, lundi Mardi - Mercredi - Jeudi
! 4 JOURS 3 JOURS

Un chef-d'œuvre d'émotion , de vérité, d'humanité UN DES PLUS GRANDS FILMS de la trépidante
et d'amour du célèbre auteur Marcel Achard LÉGION ÉTRANGÈR E

I GRIBOUILLE LA BANDERA I
avec avec

1 t RAIMU - MICHÈLE MORGAN ANNABELLA - JEAN GABIN Ë
j Gilbert Gii - Jean Worms - Lyne Clevers Le Vigan - Pierre Renoir

WBBBilMmuïïBB ĤÊttBEISËBBBWi **0?<**0̂ SS%tii!&JÉ&k IWMBffiWWI|IWII|BBBl Wii''iiiM|IE
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Téléphone 2.25.50 Téléphone 2.25.50
Une magnifique réalisation française

Un drame de la passion dans le décor sauvage des landes bretonnes

Suzy Delair - Fernand Ledoux - Paul Bernard I
dans

Femme sans conscience I
(Pattes blanches)

Au-dessous de 18 ans pas admis
C'est la vie d'une fille perdue qu 'un aubergiste amoureux a ramenée de la ville et qui ,

par ambition , suscitera à trois hommes les passions les plus violentes

Un film remarquable par son thème, sa réalisation et son interprétation

MATINÉES : samedi, dimanche et jeudi à 15 h. 30, mercredi à 15 heures
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/''niAiCIAGE^
Dame ayant de bonnes
relations dans tous les
milieux se recommande
aux personnes désirant
se créer foyer heureux .
Succès, discrétion. Case

i transit 1232, Berne, y

Nouvelle collection
Nouvelle saison
Collection américaine

ŒJi m̂œ 10 50
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Finale de la Coupe Suisse à
Berne Cantonal-Lausanne

Jeudi Départ 9 h. Prix Fr. lo.—
18 mal Clos du Doubs — Gorges du

Ascension Pichoux par Soubey-St-Ursanne-
Bellelay.
Départ 13 h. 30 Prix Fr. 11.—
Tr u m m ol&acti-Grindelwald

i par Berne-Thoune-Int erlaken
Dimanche Départ 6 h. Prix Fr. 21.—

21 mai Après-midi course par Fleurier-
Ste-Croix-Yverdon-Payerne-Morat-
Neuchâtel.
Départ 13 h. 30 Prix Fr. 13.—
Lac Bleu-Kandersteg par Berne
Thoune-Frutigen.

; , Lundi Départ 6 h. Prix Fr. fa-de Pentecôte- 
29 mai ¦, ^ «Tour du Lac de Gruyère

Dép. 13 h. Prix Fr. 15.-

le banc de la BONBONN I ÈRE
se trouvera chaque samedi au Marché devant le magasin
de chaussures SODER.

Toujours ses spécialités de bricelets et biscuits depuis
Fr. 1.— la 1/2 livre. Biscuiterie Boucard , Neuchatei.

°lm'1l
4

l
ma' FÊTE DES MÈRES: Jolie course

Pl du Marché danS la Béroche en ,leurs Pa'
Prix de cette st"Aubin " Yverdon - Estavayer-le-

jolie petite Lac " Paverlle " Avenches , arrêt  et
tournée: visite au Musée romain - Cudrefin

Fr. 11Î50 Neuchâtel - Vue-des-Alpes.

Mercr. 17 mai Cueillette des narcisses par Fri-
dép. 7 h. bourg - Bulle - Chàtel-St-Denis -

Prix Fr. 16.— Vevey - Lausanne.

Autocars BONI IkU

rr , m uALAnuROII
Jeu de boules
Requilleur en permanence

Se recommande: René PERRENOUD , Tél. 2 48 38

Restaurant des ENDROITS
SAMEDI B̂ ll
dès 20 h. ISJZ==\ fii=a

Toujours bonne restauration.

Se recommande :
Louis Schneeberger, Tél. 233 73

^hanàa TÏÏ8
-

dès 15 heures, après-midi et soir

felairai k la Balance, La Cibourg
.es t au t a i ion  soi gnée, petits platg maison, charcuterie de

campagne , bonne cave. '

Se recommande A. SULLIGER , tél. 2 58 47 \

Restaurant des Rocnettes
Dimanche 14 mai

(Sourse i\\AX œuj s
organisée par la société «La Gaîté-

K6A1 en plein-Air
conduit par l'orchestre Réno Jazz

Jeux divers - Tombola

; En cas de mauvais temps renvoi à
une date ultérieure.

Se recommandent : la société et le
tenancier.

A upnrin p l ras0lr éleclri -
H VrJIIU I b que neuf , 50 fr..
1 pullover laine neuf pour
homme , taille moyenne. Pour
dame, manteaux , costumes,
robes , depuis 5 fr., taille 44.
— S'adresser Puits 17, au
2me étage, à droite. 7723

fihamh pp meublée . p°ur le
UlldlllUI d 1er juin , commen-
cement Charr ière , a louer a
Jeune homme honnête. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. WSS

Famil l p  de J grandes per-
I ai l l l l lu sonnes demanae
une jeune fille sachant cuire
et connaissant tous les tra -
vaux d' un ménage soigné. —
S'adresser Commerce 15, au
ime étage. Tél . Z.23.36. i701

exécut ion  soignée, p a r t i e  j ^Ê Ê siÊi& ^
supérieure en textile avec *J||P  ̂ âÉlÉË

Fabrication suisse ff f î  Stj f

Gr. 23-26 2.70 2.90 W
Gr. 27-29 3.20 3.60 f &. ' 1
Gr. 30-34 3.70 3.90 I:Y' . .- «ÊÊÈ &
Gr. 35-42 4.20 4.50 f *̂*^. ÎIIIH ^FGr . 43-45 4'70 4.90 I ^^Y^S ^

58, rue Léopold-Robert
La Chaux-de-Fonds

Pension Mulenen S.S'Se,?'*"1"
Maison pour repos et récréation , lardin. terrasses , s i tuat ion
magnifi que et ensoleillée. Excursions. Pension Ft. 10.— .

Prosp. par Propriétaire: L. LuginhUhl  Tél . (033) 8.10.41

Tourtes de oisite BEAU CHOIX

IMPRIMERIE COURVOISIER S. A



Nos BEAUX OEILLETS DE LIGURE Hr. 2.- la M
I TU RTSCHY = f UrisU LEOPOLD-ROBERT 59 ¦ TEL 2.10.61

TISSUS D'ETE
lavables

Reps ef Cretonne imprimés, MùK
ravissants dessins pour robettes et tabliers, ^H m'ém

larg. 70/80 cm. le m. 2.95 2.45 S

Crépon imprimé, ME
nouveaux dessins pour robes et lingerie , Mr
larg. 78/80 cm. le m. 3.90 3.25 (W

Tobralco, 450
le reps de réputation mondiale, nouveaux dessins, ¦¦!
toutes les garanties « Tootal » , larg. 90 cm., le m. H

Toile «Vichy » Nouveauté, mm,
dessins à carreaux changeants, teintes pastel B&
larg. 90 cm. le m. 4.90 3.90 W

, . 

«¦Dernière wouva&miê l
i

Piqué coton infroissable
uni - imprimé - brodé

Piqué uni,
côtelé, nid d'abeille, coloris pastel et
blanc, 990
larg. 90 cm. le m. 6.75 <#

Piqué imprimé, MSO
larg. 90 cm. le m. 5.50 *|
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Repose en paix.

t
Monsieur Charles Boichat-Dallo , ses

enfants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur Robert

Parlettl-Bolchat, leurs entants
Francine et Michel ;

Monsieur et Madame César Dallo-
Grossnicklaus, au Beatenberg,
leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur Massemino Dallo, à Vas
(Italie) ;

Mademoiselle Maria Boichat, à
Fleurler ;

Monsieur et Madame Alphonse
Boichat-Ghirardi, à St-Sulplce,
leurs enfants et petits-enfants ;

Les enfants et petits-enfants de feu
Aurèle Boichat;

ainsi que les familles parentes et al-
liées, ont la profonde douleur de faire
part a leurs amis et connaissances de
la grande perte qu'ils viennent d'é-
prouver en la personne de

Madame

Charles Boichat
née Marie DALLO

leur très chère et regrettée épouse,
marna, belle-maman, grand-maman,
sœur, belle-sœur, tante, cousine, pa-
rente et amie, que Dieu a reprise à leur
tendre affection, vendredi, dans sa 65e
année, après une longue et pénible
maladie, supportée avec courage, mu-
nie des saints sacrements de l'Eglise.

La Chaux-de-Fonds, le 12 mai 1950.
R. I. P.

L'Inhumation, sans suite, aura lieu
LUNDI 15 COURANT, à 10 h.

Culte au domicile à 9 h. 30.
Uns urne funéraire sera déposée

devant le domicile mortuaire:
RUE NUMA-DROZ 77.

Un office de Requiem sera célébré
à l'église catholique romaine, lundi à
7 heures.

Le présent avis tient Heu de lettre
de faire part.

,_„„„_- ̂ . „ .̂ - ~̂ tirUTWTTm

Quand je marche dans la vallée
de l' ombre de la mort, je ne crains
aucun mal , car Tu es avec mol: Ta
houlette et Ton bâton me rassurent

Psaume 23, v. 4. j
Repose en paix , chère maman. j

Madame et Monsieur
Werner Iseli-Brunner et leurs enfants , i
Christiane et Pierre-Yves, . !

ainsi que les familles Fehr, Schaller, Boegli , !
Augsburger, Ottolini , Badstruber , Brunner ,
Zanesco, parentes et alliées, ont la profonde
douleur de faire part à leurs amis et connais-
sances du décès de leur chère et regrettée :
maman , belle-maman , grand'maman , sœur,
belle-sœur , tante , cousine , parente et amie,

Madame

Jean BRUNNER I
née Emma BOEGLI

que Dieu a reprise à Lui , vendredi , dans sa j
65me année, après quelques Jours de maladie. j

Les Eplatures-Jaune , le 12 mai 1950.
L'incinérati on , SANS SUITE, aura lieu

lundi 15 mai, à 14 heures.
Culte au domicile à 13 h. 15.
Une urne funéraire sera déposée devant j

le domicile mortuaire : -
Las Eplatures-Jaune 17.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part. ]

Profondément touchée de la bienfai-
sante sympathie qui lui a été témoignée
lors de son grand deuil , la famille de feu

ALBERT TSCHUMI
industriel à Villeret

remercie vivement toutes les personnes
qui l'ont entourée pendant ces jours dou-
loureux.

Merci à Sœur Emmy pour ses soins
dévoués.

Merci aussi tout spécialement pour les
nombreux envois de fleurs.

Villeret, le 10 mai 1950.
La famille affli gée.

I 

Veillez et priez car vous ne savez ni le
jour ni l 'heure a laquelle le (ils de i i
l'homme viendra. !
Repose en paix chère maman et grand- i
maman,

!Monsieur et Madame Henri Zibach- .
Duscher;

Mademoiselle Blanche Zibach ; ;
Madame et Monsieur Maurice Kullmann-

Zibach et leur fils ,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont |
la profonde douleur de faire part à leurs amis j
et connaissances du décès de leur chère et
regrettée maman , belle-maman , grand-maman
sœur, belle-sœur, tante , cousine et parenle, j

Madame

Ve Fritz ZIBACH 1
née Estelle Vuilleumier

que Dieu a reprise à Lui, subitement, jeud i,
à l'âge de 75 ans. j

La Chaux-de-Fonds, le 11 mai 1950.
L'incinération , SANS SUITE , aura lieu

samedi 13 courant, à 14 heures.
Culte au domicile à 13 h. 20.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : Temple Allemand 107.
Le présent avis tient Heu de lettre de i j

faire part. i

Dieu est amour.

. Monsieur et Madame Jean Ed. Friedrich
et leurs enfants Catherine et Jean-Paul ,
Zurich ;

Mademoiselle Paulette Friedrich,
Berne ;

Madame et Monsieur Henry Conrad-
Nusslé, Meilen ;

Mrs. Mande Nusslé , Chicago , USA;
Madame Nelly Schneider-Nusslé ,

Paris :
Monsieur et Madame Maurice Nusslé,

Zurich ;
Monsieur et Madame Paul-Guillaume

Nusslé, La Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes et alliées ont
le très grand chagrin d'annoncer le décès de

Madame

Jeanne FRIEDRICH
née NUSSLÉ

leur chère mère, belle-mère , grand-mère ,
sœur , belle-sœur et parente, enlevée à leur
affection , le 9 mai 1950, dans sa 69me année.

Berne, 10 mal 1950.
Kapellenstrasse 6.
Le culte aura lieu le vendredi 12 mai 1950,

à 11 h., à la chapelle du crématoire de Berne.
Chambre mortuaire au crématoire.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Dieu nous donna de tout en abon-
dance. . Il ne nous donna cependant
qu'une, maman.

Repose en paix chère maman.

Madame et Monsieur Edmond Lœtscher-
Thiébaud , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Aimé Thiébaud-
Dœpp ;

Monsieur et Madame Charles Thlébaud-
Kaiser * à Bienne ;

Madame et Monsieur Emmanuel Vernucclo-
Thiébaud , à Milan ;

Madame et Monsieur Marcel Besomi-
Lœtscher, à Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Willy Donzé-
Thiébaud ;

Mademoiselle Hélène Thiébaud ;
Mademoiselle Marcelle Thiébaud ;
Mademoiselle Christiane Dangelo ;
Monsieur et Madame Pierre Monat-

Schmidt ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la grande douleur de faire part à leurs amis
et connaissances du décès de leur très chère
et regrettée maman , belle-maman , grand-ma-
man, arrière-grand-maman et parente,

Madame veuve

Polybe THIEBAUD
née Emma-Louise Hermann
que Dieu a reprise à Lui , paisiblement , jeudi
dans sa 88me année, après quelques jours de
maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 11 mal 1950.
L'inhumation, SANS SUITE, aura lieu

samedi 13 courant, à 15 h. 30.
Culte au domicile mortuaire, rue de la

Ronde 21, à 15 heures.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire:
rue Sophle-Mairet 16

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire part.

On offre à vendre

3000 mouvements s3/* - AS, seconde
au centre, calibre 1240, 17 rubis , livrables avec
ou sans Incabloc. — Ecrire sous chiffre P 3162 N
à Publicitas, La Chaux-de-Fonds.

A*¦—' Monsieur et Madame
Andrê-H. SCHWARZ ont la joie d'an-
noncer la naissance de leur fils

Paul-Herbert
10 mai 1950

Pully-Lausanne - L 'a Chaux-de-Fonds
Clinique de Chamblandes Rue au Pont 12

I  

Repose en paix chère épouse
et maman. - 'i^, . -

Monsieur Numa Chaboudez-Cuenat, ses
enfants et petits-enfants ;

Madame et Monsieur Paul Hirtzel-Cha-
boudez et leurs enfants, à Marin ;

Monsieur Joseph Chaboudez et ses en- ¦
fants , à Porrentruy ;

Monsieur et Madame André Chaboudez et
leurs enfants;

Monsieur et Madame François Chaboudez
et leurs enfants ;

Madame et Monsieur Caillto Perret-Vuil-
leumier, à Colon (Panama),

ainsi que les familles parentes et alliées, ont
la profonde douleur de faire part à leurs amis
et connaissances du décès de leur chère et
regrettée épouse, maman, belle-maman ,

I 

grand'maman , sœur, belle-sœur, tante, cou-
sine et parente,

Madame

numa CHABOUDE Z
née Julia CCENAT

que Dieu a reprise à Lui , jeudi , dans sa 76e
année , après une longue et pénible maladie,
supportée avec courage, munie des Saints-
Sacrements de l'Eglise.

La Chaux-de-Fonds, le 11 mai 1950.
L'inhumation , SANS SUITE, aura lieu sa-

medi 13 courant, à 11 heures.
Culte au domicile à 10 h. 30.
Une urne funéraire sera déposée devant le

domicile mortuaire : rue du Progrès 123.
Un Office de Requiem sera célébré à l'église

catholique romaine samedi matin à 7 heures.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part. 7769



La situation.

La Chaux-de-Fonds, le 12 mai.
A Londres, la Conférence des Trois

a commencé. Il s'agit avant tout de
mettre au poi nt une tactique pour ré-
sister à la guerre froide que mène Mos-
cou. Sur tous les points du monde où
l'o f fens ive  soviétique se déchaîne, les
trois ministres des a f fa i res  étrangères
devront prévoir des solutions et adop-
ter des tactiques. Nous aurons l'occa-
sion, au cours de ces jours prochains ,
de voir quels .remèdes pr évaudront,
soit pour l'Extrême-Orient, soit pour
l'Europe...

On- peut dire que la « bombe Schu-
man » a désarçonné quelque peu les mi-
lieux de la Conférence. En e f f e t , on ne
s'attendait nullement à Londres à une
proposition aussi nouvelle et aussi im-
portante. On admet que l'idée d' un
« pool » européen du charbon et de
l'acier ait été inspirée quelque peu par
les récriminations de M.  Adenauer.
Mais le Foreign O f f i c e  marque une
certaine irritation de n'avoir pas été
tenu au courant des conversations
franco-allemandes.

Oublierait-on, par hasard , à Dow-
ning Street, la discrétion avec laquelle
sir S t a f f o r d  Cripps a dévalué la livre ?

M. Bevin aurait , dit-on, refusé de dis-
cuter le plan Schuman par ce qu'il n'est
pas prévu à l' ordre du jour. Il voudrait
qu'on en passe d' abord par une com-
mission d' experts et qu'on réserve la
priorité, non au problème allemand,
mais à celui'du Sud-Est de l'Asie...

Les intérêts britanniques sont ¦ évi-
demment ceux qui souffriraient le plus
d'un « pool » ; continental fer- charbon
et de l'avancement de l'idée pa n-euro-
péenne: Il fau t  s'en rendre compte
même si cela porte pièce à l'idée d'une
pacification de l'Europ e que tout le
monde désire et que tout le monde at-
tend. Cependant , M. Schuman a bien
fai t  de lancer sa « bombe » et de tra-
vailler de façon e f f i cace  au rapproche-
ment franco-allemand. Sa proposition
comporte des bases telles que la Ruhr
et Briey cesseraient d'être le symbole
d'un potentiel militaire dangereux pour
devenir celui d' un apaisement et d'une
collaboration internationale.

Au surplus, dans l' état actuel de
l'Europe , n'est-il pas normal que tous
les bons esprits cherchent une solu-
tion à l'angoissant problème de la re-
construction économique ? Comme l'é-
crivait hier René Payot «. Il y a quel-
que chose de pire pour les nations que
de ne pas réussir : c'est de ne pas es-
sayer. » P. B.

J D̂ v JoVlL

Les instigateurs condamnés
LUCQUES, 12. — AFP. — Les 117

personnes qui , à la suite de l'attentat
dont fut victime M. Palmiro Togliatti,
secrétaire général du parti commu-
niste italien, le 14 juillet 1948, avaient
été inculpées « d'instigation publique
à l'insurrection armée contre les pou-
voirs de l'Etat », viennent d'être con-
damnés à diverses peines de prison
par la Cour d'assises de Lucques.

Les peines vont de 11 mois à 28 ans
de prison, pour des délits allant des
violences aux homicides, en passant
par la séquestration de personnes.

L'épilogue de l'attentat
contre M. Togliatti

Là Conférence dc Londres
Les délibérations des (( Trois grands» ont débuté hier. - La proposition Schuman paraît avoir

irrité les milieux officiels britanniques.

La première journée
¦
Jg^?^1 Où il est question des neutres

LONDRES, 12. — AFP. — La pre-
mière journée de la Conférence des
Trois a été essentiellement consacrée
à l'examen des principes politiques très
généraux. Deux questions particulières
ont cependant été soulevées, celle d'un
haut conseil de la paix et celle de l'a-
venir de l'Organisation européenne de

j coopération économique.

Les Trois sont bien gardés !
LONDRES, 12. — United Press

— Des G-Men américains, des
agents de Scotland Yard et des
membres de la Sûreté nationale
française gardent le lieu des entre-
tiens. Les délégués ont été soigneu-
sement contrôlés à leur entrée au
Laneaster House, longtemps consi-
déré comme la plus belle résiden-
ce privée de Londres, et quelques
photographes seulement ont reçu
l'autorisation d'entrer dans le pa-
lais, avan t que la réunion ne soit
ouverte. Us ont dû le quitter quel-
ques minutes après.

V J
L'O. E.C.E., sous sa forme actuelle ,

groupe tous les pays d'Europe y com-
pris l'Allemagne et des pays neutres
comme la Suisse et la Suède. Il a été
suggéré du côté français que les Etats-
Unis et le Canada y soient associés.
Ainsi se trouverait réalisée , sur le plan
économique, une communauté occiden-
tale plus vaste que celle qui existe sur
le plan militaire dans le cadre du
Pacte Atlantique. Aucune décision n'a
été prise.

Le communiqué officiel
LONDRES, 12. — Reuter. — A la fin

de leur première journée de pourpar-
lers, les ministres des affaires étran-
gères de Grande-Bretagne , de France
et des Etats-Unis ont publié le com-
muniqué suivant :

« Les ministres des affaires étran-
gères de France , du Royaume-Uni et
des Etats-Unis ont commencé leurs
pourparlers à Londres. Ces pourparlers
qui dureront trois jour s doivent per-
mettre d'affermir la structure de la
paix , avec tous les moyens appropriés.
Ils donneront aux trois ministres l'oc-
casion d'examiner ensemble les ré-
sultats des mesures prises ces derniè-
res années dans une idée de collabo-
ration, et qui ont trouvé leur expres-
sion dans le traité de Bruxelles, le
programme de reconstruction euro-
péenne, le Conseil de l'Europe, le Pacte
de l'Atlantique-Nord et le programme
de défense militaire mutuel , cela en
tenant compte des responsabilités im-
parties à chacun de leurs pays en
particulier.

De grands progrès
» Durant cette première journée ,

ils se sont rendu compte du grand
progrès réalisé au cours de ces deux
dernières années dans le domaine de
la reconstruction économique du re-
tour de la stabilité et de la prospérité
de la communauté européenne, ainsi
que du développement du système des-
tiné à assurer la protection des peu-
ples libres.

Ils ont constaté que dans l'Etat ac-
tuel des choses, la sauvegarde de la
paix exige de nouveaux efforts de col-
laboration sur tous les plans, et en
particulier dans l'organisation d'une
défense efficace dans le cadre du Pacte
Atlantique et dans l'affermissement
des bases économiques sur lesquelles
les puissances occidentales entendent
appuyer ses efforts. »

Tandis que M. Attlee approuve
le projet Schuman...

LONDRES, 12. — Reuter. — M. Att-
lee, premier ministre, a approuvé la
proposition de M. Schuman, ministre
français des affaires étrangères, de
mise en commun de l'industrie lourde
française, sarroise et allemande.

Le premier ministre a déclaré à la
Chambre des communes que la propo-
sition française est une contribution
remarquable à la solution du problème
le plus important de l'Europe.

...les milieux off iciels anglais
l' accueillent plutôt froidement!

LONDRES, 12. — Le correspondant
de l'Agence, télégraphique suisse écrit:

La proposition Schuman a trouvé un
accueil plutôt froid dans les milieux
officiels de Grande-Bretagne , qui ce-
pendant font des réserves non point
tant sur son fond nue sa tonne ou ,
plutôt, la manière dont elle a été for-
mulée. On parle à ce sujet d'une
bombe politico-diplomatiq.ue lancée à

la veille de la conférence ministérielle
de Londres et l'on constate que la
Grande-Bretagne se trouve prise au
dépourvu , placée qu 'elle est devant un
fait accompli.

Les milieux officiels disent certes
qu 'ils attendent d'en connaître la te-
neur exacte pour se prononcer , mais
les commentaires qu 'ils ont directe-
ment inspirés ne cachent pas l'irrita-
tion que la proposition a suscitée
chez eux.

« Un geste de grandeur »
La presse, pour sa part , n 'a encore

guère parlé de l'événement. Le « News
Chronicle » fait exception et constate
franchement que M. Schuman a fait
là un geste d' une grandeur comparable
à celui de Churchill lorsqu 'il proposa
la création d'une nationalité franco-

britannique, n ajoute que si l'on y
donne suite un foyer de discord e sera
à jamais éteint.

On n'est pas content
à Moscou

MOSCOU, 12. — United Press. —
La presse soviétique a énergiquement
repoussé jeudi le plan Schuman qu 'elle
a qualifié de mesure dictée par Wall
Street.

Yuri Jukov écrit dans son article de
fond , dans la « Pravda », que le haut
commissaire américain en Allemagne ,
M. John McCloy, est l'instigateur vé-
ritable de la proposition de M. Schu-
man. Jukov termine son article en ci-
tant l'« Humanité » qui a affirmé que
le plan Schuman était une conversion
de la France en colonie américaine.

Terrible coup de grisou dans une mine belge
qui fait une quarantaine de victimes

TRAZEGNIES, 12. — United Press. —
39 mineurs ont été tués et deux blessés
gravement je udi dans le plus grand
désastre minier belge d' après-guerre
provoqué par un coup de grisou. L' ex-
plosion a eu lieu peu après 10 heures ,
dans la galerie fa ta le , où se trouvaient
les mineurs. Trois hommes ont pu être
sauvés.

L' accès à la région a été immédiate-
ment interdit . Des ambulances ont été
envoyées sj ir les lieux de Charleroi et
Mons. Plus de cent mineurs y compris
des Italiens et des personne s déplacées
se sont volontairement o f f e r t s  pour par-
ticiper aux travaux de sauvetage. Les
autorités ont déclaré que les équipes de

sauvetage , bien que munies de masques
antigaz travaillèrent dans des condi -
tions pratiquement impossibles, étant
donné la fumée  impénétrable.

Le ministre du travail, M. Oscar Be-
hogne, est arrivé sur le lieu du désas-
tre dans l'après-midi , accompagné de
ses collaborateurs . Le ministre n'avait
p as pu se procurer des nouvelles de
Bruxelles, l'unique ligne téléphonique
existant à l'endroit ayant été bloquée
par la Croix-Rouge.

Les journalistes et les photographes
n'ont pas été autorisés à pénétrer dans
la zone de l' explosion. La mine est si-
tuée entre Charleroi et Mons , à quel-
que 80 km. au sud-ouest de Bruxelles.

Nouvelles de dernière heure
Les inondations au Canada

La fouis assaille ses tares
pour s'enfuir de la vallée

WINNIPEG , 42. Ifh Reuter. — Deis
unités de l'armée font des efforts dé-
sespérés, vendredi'/ pour sauver les
ponts entre Winnipeg et Saint-Boni-
face, menacés par les hautes eaux. Des
milliers de personnes s'enfuient de-
vant la montée des flots du « Red Ri-
ver » et de ses affluents. Un seul des
onze ponts qui unissent les deux villes
et leurs faubourgs peut encore être
franchi. Quatre autres sont réservés
au trafic indispensable. Les camions
qui transportent du personnel et des
sacs de sable pour renforcer les digues
doivent faire de longs détours.

La foule, qui s'est amassée dans les
faubourgs encore indemnes, assaille
les gares et les stations d'autobus et
utilise toutes les possibilités de trans-
port pour s'enfuir de la vallée.

Le huitième de la ville au moins est
sous l'eau et le niveau de l'inondation
continue à monter. Pendant ces der-
nières 24 heures, on a enregistré une
montée de six pouces. Jamais encore
on n'avait vu de pareilles inondations
depuis l'année 1832.

Maigre l'avance des conservateurs

aux élections municipales en Angleterre
LONDRES, 12. — Reuter. — Ven-

dredi matin, on connaissait les résul-
tats des élections municipales de 366
villes de province d'Angleterre. Les
conservateurs enregistrent 276 gains et
65 pertes, les travaillistes 123 gains et
205 pertes, les indépendants 57 gains
et 164 pertes. Les communistes n'ont
ni gain, ni perte.

Malgré l'avance des conservateurs,
les majorités actuelles des municipa-
lités ne seront guère modifiées. On
attend encore les résultats de douze
communes.

Les majorités guère
modifiées

En Catalogne
Un autocar dans un ravin

TORTOSA, 12. — AFP. — Sept per-
sonnes ont été tuées et une vingtaine
grièvement blessées, au cours d'un ac-
cident de la route , près de Tortosa
(Catalogne) . L'autocar qui les trans-
portait s'est , à la suite d'une rupture
de la direction, écrasé dans un ravin
profond de trente mètres.

Plusieurs victimes

BELGRADE, 12. — AFP. — Selon
l'agence « Tanjug », ia Croix-Rouge
de Yougoslavie a chargé son délégué à
Genève, Mme Olga Milossevic , de faire
savoir à la Croix-Rouge .internatio-
nale que les autorités yougoslaves,
« agissant dans l'esprit des décisions
de l'assemblée générale de l'ONU »,
prendront toutes les mesures qui s'im-
posent pour rendre à leurs parents les
enfants grecs réfugiés ».

Les Yougoslaves rendront
les enfants grecs

PARIS, 12. — AFP. — Une centaine
d'Allemands, incarcérés à la prison de
Fresnes pour crimes de guerre, font la
grève de la faim depuis le 8 mai pour
protester contre le régime péniten-
ciaire et contre leur maintien en dé-
tention.

Ils ont déclaré qu 'ils étaient décidés
à ne prendre aucune nourriture jus-
qu'à complète satisfaction. L'ex-com-
mandant du « Gross Paris » Oberg et
son adjoint Knochen sont parmi les
grévistes.

Des Allemands font  la grève
de la faim

TRIESTE, 12. — AFP. — M. Eugenio
Laurenti, un des leaders du mouve-
ment communiste yougoslav e (pro-Ti-
to) de Trieste, a été attaqué par trois
inconnus qui l'ont abandonné à terre
après l'avoir roué de coups.

M. Laurenti avait dirigé, à la Confé-
rence de la paix, à Paris, en septembre
1947, unie délégation tri-estime qui avait
préconisé de donner Trieste à la You-
goslavie. Les blessures de M. Laurenti
ne mettent pas ses j ours er danger.

Un leader «titiste» attaqué
à Trieste

PARIS, 12. — AFP — L'assemblée na-
tionale a adopté , vendredi matin, par
410 voix contre 180 (communistes et ap-
parentés) l'ensemble du projet portant
développement des crédMa miUirtlrM.

Les communistes battus
à l'Assemblée nationale

LONDRES, 12. — Reuter. — Une
exposition philatélique internationale
s'est ouverte à Londres, où le public
peut admirer quelque 500.000 timbres-
poste de plus de vingt pays. Scotland
Yard a confié à quelques-uns de ses
célèbi-es détectives le soin de surveiller
les précieuses vignettes, et surtout les
visiteurs. Au surplus, quelques-uns des
principaux exposants ont engagé de
leur côté des détectives privés.

Parmi les exposants célèbres se
trouve l'ex-roi Carol de Roumanie, qui
possède quelques timbres roumains
d'une extrême rareté et de grande va-
leur , notamment des premières im-
pressions. Bon nombre de ces vignettes
portent son effigie, car ils datent du
bon vieux temps où Carol régnait en-
core.

Scotland Yard surveille
l'exposition internationale

de timbres-poste

LONDRES, 12. — , Reuter. — Les li-
béraux britanniques, qui sont divisés
entre eux à l'égard de la politique à
faire adopter à leur parti , ont perdu
un de leurs partisans, lord Cozens-
Hardy, 76 ans, qui a fait savoir qu 'il
adhérait au parti conservateur. Dans
sa lettre de démission, il a relevé que
les libéraux n 'avaient aucune . possibi-
lité de constituer un gouvernement
dans un avenir prévisible. Si les buts
libéraux doivent être atteinte, cela ne
peut se produire que. par -la- conjugai-
son des efforts des libéraux et des
conservateurs.

Un libéral de moins...

fait toujours la grève de la faim
ANKARA, 12. — AFP. — Le poète

turc Nazim Hikmet, qui fait depuis 10
jours la grève de la faim, afin d'obte-
nir sa libération, a été transporté jeu-
di à l'hôpital. Il a déclaré qu'il pour-
suivrait . son jeûne. Dix-neuf person-
nes, qui distribuaient des tracts en sa
faveur à Istamboul, ont été arrêtées.

On déclare auj ourd'hui, dans les
milieux officiels, que cette affaire est
devenue un moyen de propagande
contre la Turquie à l'étr anger et en
Turquie même, et que les services de
la Sûreté ont été alertés.

Le poète turc incarcéré

NOVARE , 12. — AFP. — Des dom-
mages estimés à plusieurs dizaines de
millions de lires ont été provoqués par
un violent orage qui s'est abattu dans
la province de Novare. Les vignobles
ont particulièrement souffert d'abon-
dantes chutes de grêle.

Un orage gros de conséquences

Beau " et " chaud , en montagne dans
l'après-midi localement nuageux. De-
main augmentation de la nébulosité.

Bulletin météorologique

LONDRES, 12. — AFP. — M. Bora
Popovitch , conseiller économique de
l'Ambassade de Yougoslavie à Londres ,
a remis sa démission pour protester ,
a-t-il déclaré , « contre l'absence de li-
berté aux élections générales yougo-
slaves qui ont eu lieu le 26 mars » M.
Popovitch qui se trouve à Londres de-
puis août 1949 , a obtenu le droit de
rester en Grande-Bretagne.

Pas content du rég ime !

Contre les duels d'étudiants allemands

MAYENCE, 12. — DPA. — L'organe
des étudiants de Mayence publie un
article s'élevant contre les duels d'é-
tudiants. L'auteur s'étonne de ren-
contrer dans les universités de l'Alle-
magne occidentale tant d'étudiants
balafrés, aux visages en marmelade et
portant les marques de coups de sa-
bres et de rapières. Ces jeunes gens
veulent ainsi faire de « l'épate » et
donné une impression de virilité. On
se croirait revenu à l'époque d'avant
1914.

Un tel romantisme désuet témoigne
d'un manque de fantaisie absolu et
d'une sclérose intellectuelle avancée.
« Laissez ces casquettes éclatantes
dans les panoplies de vos pères ou
offrez-les au magasin des accessoires
du théâtre du coin ou à une société de
carnaval. Elles y feront leur petit effet
au cortège traditionnel, mais de grâce
qu'on nous débarrasse de ces niaise-
ries. Les temps sont trop sérieux pour
ça. »

«Un peu moins d' «épate» ,
Messieurs !»

condamne un buisse
(par contumace)

PARIS, 12. — AFP. — La Cour de
justice de Paris a infligé , par contu-
mace, la réclusion perpétuelle, la con-
fiscation des biens et la dégradation
nationale à l'entrepreneur de travaux
publics Jean Aubert, né en 1875 au
Brassus (Suisse) , qui effectua des
constructions dans diverses régions de
la France pour les Allemands.

Une somme de 2.151.444 fr., prélevée
sur ses biens, est déclarée définitive-
ment acquise au Trésor.

Le chiffre des affaires réalisées par
Aubert s'est élevé , selon les experts, à
64 millions de francs. Aubert s'est éva-
dé le 8 mai 1945 des locaux du parquet
de la Cour de justice, à Paris , et serait
actuellement réfugié à Genève.

La Cour de justice de Paris

SAINT-BRIEUC, 12. — AFP. — Un
groupe de manifestants s'est rendu
jeudi à la gare de Saint-Brieuc au mo-
ment où entrait un train de marchan-
dises transportant trois vieilles pièces
d'artillerie de la marine. Les manifes-
tants, à qui avait été signalé le pro-
chain passage «d'un train de matériel,
de canons américains et de muni-
tions », ont décroché les wagons et se
sont couchés sur les rails afin d'empê-
cher le convoi de repartir.

Le commissaire de police, après
avoir sommé les manifestants de se
retirer, a dû faire appeler des renforts,
à l'arrivée desquels ils se sont disper-
sés sans autre incident. Sept d'entre
eux ont été arrêtés.

La peur des gendarmes...

PARIS, 12. — Reuter. — M. Roger
Léonard, préfet de police de Paris, est
dur d'oreille. Il n'en pense pas moins
au repos de ses concitoyens. Aussi
vient-il de promulguer une ordonnan-
ce interdisant une vingtaine de sour-
ces de bruits importuns, notamment,
de battre des tapis avant 7 heures du
matin, de laisser tourner dans la rue
les moteurs des lourds camions à l'ar-
rêt, de chanter et de jouer du tambour
dans les rues.

Ces bruits et d'autres encore , en
effet, «troublent le repos des citoyens»-

Le préfet n'aime pas le bruit...

FRIBOURG, 12. — Ag. — Le Grand
Conseil a autorité les entreprises élec-
triques fribourgeoises à souscrire 1 mil-
lion 200.000 francs au capital social
de la Société des forces motrices du
Châtelot, sur le Doubs.

Les députés ont refusé une demande
en grâce d'un condamné à deux mois
de prison sans sursis qui avait sausé
un accident mortel de la circulation.

"fB§- *' Ee Grand Conseil fribourgeois
et le barrage du Châtelot


